
L'anniversaire de San-Francisco
Dix ans après

Genève, le 21 juin.
C'était le 26 juin 1945. Les représen-

tants de cinquante nations étaient ré-
uni*! pour signer une Charte qui, dans
l'esprit de l'époque , était considérée
comme « l'aboutissement d'une évolu-
tion qui se répartit sur des dizaines
d'années, voire des siècles » (Hambro) .
«La Charte elle-même» — poursuit le
même auteur — « n'aurait pas pu naî-
tre si les peuples et les gouvernements
qui participèrent à son élaboration n'a-
vaient pas été animés d'un désir com-
mun de sauvegarder la paix et la sécu-
rité dans un monde dévasté par la guer-
re. (...) C'est l'unité, née des expériences
de la guerre, qui a, en dernière analyse ,
produit cet e f f o r t  commun, déployé
dans l'intérêt de la paix ».

Que l'on est loin, aujourd'hui , de ce
sty le lyrique ! Comme nous sommes de-
venus plus sobres, au cours des dix ans— dix ans de guerre froide — qui se
sont écoulés depuis la signature de la
Charte de San Francisco.

Pourtant , les Nations Unies, et leur
grande organisation tenue sur les
fonts baptismaux à San Francisco,
sont toujours là. Leur utilité n'est point
contestée. Mais on en connaît les limi-
tes. Les très étroites limites.

Ce n'est pas sans un serrement de
coeur que l'on relit aujourd'hui le f a -
meux préambule de la Charte :

« Nous, Peuples des Nations Unies,
résolus
à préserver les générations futu-
res du fléau de la guerre...
à proclamer à nouveau notre foi
dans les droits fondamentaux de
l'homme, dans la dignité et la
valeur de la personne humaine,
dans l'égalité... des nations, gran-
des et petites,
à créer les conditions nécessaires
au maintien de la justice et du
respect des obligations nées des
traités...

Et à ces fins :
à pratiquer la tolérance, à vivre
en paix l'un avec l'autre dans un
esprit de bon voisinage,
à unir nos forces pour maintenir
la paix et la sécurité internatio-
nales,
à accepter des principes et ins-
tituer des méthodes garantissant
qu'il ne sera pas fait usage de la
force des armes, sauf dans l'inté-
rêt commun... » etc., etc.

Oui, le cœur serré. Car l'on a cru à ces
belles phrases , à ces mots nobles, que
l'on pouvait citer de mémoire à n'im-
port e quel moment, il y a dix ans, mais
qui tous sonnent' fau x  quand on les re-
porte sur le thème général de la poli-
tique internationale des dix dernières
années.

« Nous, peuples... »

Les deux premiers mots hurlent dé-
jà.  Les peuples ont cru, de toutes les
fi bres de leur cœur aux Nations Unies.
Mais qu'avaient-ils à y dire ? En quoi
pouvaient-ils influencer les destinées
de l'ONU et son rôle dans l'hstoire ? En
rien. Telle est la vérité que nous avons
appris à connaître, puis à accepter .

La vérité vraie, c'est celle que le féro-
ce caricaturiste américain Arno a tra-
cée en quelques traits de crayons impi-
toyables de la revue satirique « The
New Yorker»:  deux diplomates sont
assis côte à côte dans deux fauteuils ,
pendant une conférence . L'un souf f le
à l'oreille de l'autre : « Essentiellement ,
mon but est de proposer la réunion d'u-
ne conférence de 46 Etats, qui nomme-
rait une commission de 11 membres, qui
nommerait un comité de 5 membres,
que nous p ourrions diriger à notre gui-
se, vous et moi »
(Suite p. 3) Paul-A. LADAME / P̂ASSANT

Le monde actuel est aussi fertile en
horreurs qu'en merveilles...

Cependant j'ai été légèrement époustou-
flé l'autre jour d'apprendre que des sacs
à main, des crayons et des sous-vêtements,
avec ou sans dentelles, pouvaient avoir une
importance décisive pour la défense na-
tionale...

Depuis quand, en effet, le slip a-t-il une
vertu militaire ?

Va-t-on séduire l'ennemi avec des cale-
çons de dentelles ?

Le crayon aurait-il plus de puissance que
la bombe atomique ?

Et le sac à main, porté en bandouiuere,
a-t-il pour effet de donner au combattant
une allure martiale ?

C'est ce qu 'il est permis de se demander
à la suite des requêtes déposées par les
fabricants américains d'articles sus-nom-
més. Utilisant le précédent créé par l'hor-
logerie ces valeureux industriels se sont
précipités à la Maison-Blanche et ont ré-
clamé le secours d'un tarif renforcé. «Nous
aussi, ont-ils déclaré, travaillons pour la
patrie et revendiquons une protection ac-
crue. Car sans pantalons, comment nos
soldats marcheraient-ils ? Et sans crayons
comment l'état - major tirerait-il ses
plans?»

A ce taux-là, on en conviendra, même
les fabricants de sucettes ou de brosses à
reluire pourraient invoquer l'importance
stratégique de leur belle industrie !

Mais je n'irai pas jusqu'à plaindre le
président Eisenhower d'avoir à répondre
à des loufoqueries pareilles.

Car cette vague de protectionnisme qui
déferle maintenant sur les USA c'est lui
qui l'a déclenchée. C'est lui qui a fourni
le prétexte et donné l'exemple en se met-
tant au service des fabricants d'horloge-
rie américains, contre l'avis du Départe-
ment de la défense, qui avait pulvérisé la
thèse protectionniste et les arguments de
sécurité nationale. Ike n'a donc à s'en
prendre qu'à lui-même si aujourd'hui on
lui affirme péremptoirement que les servi-
ces auxiliaires féminins de l'armée améri-
caine seraient désarmés sans sacs à mains
ou sans dentelles à leur liquette! Nul doute
qu'on en invente d'autres pour lui arra-
cher des privilèges douaniers, tout aussi
baroques et injustifiés. Quand, par favo-
ritisme ou esprit de concession, on met
un doigt dans l'engrenage, toute la main
et finalement le bras y passent.

L'hôte de la Maison-Blanche compren-
dra-t-il que ce qu'il a aujourd 'hui de mieux
à faire est de reviser son jugement et de
décréter un allégement des tarifs horlo-
gers ?

C'est bien sans doute ce que souhaitent
des millions d'Américains, rendus inquiets
par le déferlement de la vague protection-
niste, qui risque de renchérir à bref délai
le prix de la via et de pousser ainsi &
l'inflation.

Le père Piquerez.

L'humanité de Saint-Granier
Saint-Granier est le grand-papa gâ-

teau d'une ravissante petite-fille, Co-
lette dite « Bouziquet », dont il est
entiché. Il se plaît à répéter un mot
involontaire qu 'elle eut à l'école. L'ins-
titutrice racontait la touchante his-
toire du berger qui enveloppa de son
propre manteau l'une de ses brebis
pour la préserver du froid.

— Peu d'hommes, conclut-elle, au-
raient eu ce geste.

Bouziquet levant le doigt :
— Pardon, Mademoiselle : mon

grand-père est aussi comme ça.
— Vraiment, s'étonna l'institutrice.
— Oui , expliqua-t-elle alors. Maman

déclare toujours qu'il mettrait sa der-
nière chemise sur un cheval.

Echos
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Les interviews de «L'Impartial »

Au cours d'une brève visite, il nous a confié quelques-uns de ses souvenirs
et, qui sait , peut-être le secret de la longévité

Encore alerte malgré son grand âge, M. Auguste Moser nous a confié ce qui,
pour lui, est le secret de sa longévité : « Je n'ai jamais fumé.  Je ne me suis
pas marié. Je n'ai pas fa i t  de service militaire ». Ajoutons que, marcheur impé-
nitent, il a fai t  de longues excursions à pied à travers notre pays et qu'il est
p articulièrement sobre et frugal .  (Photo Binn)

La Chaux-de-Fonds, le 21 juin.
— Votre plus ancien souvenir, M.

Moser ?

— Oh ! ça remonte aux Helvètes !
Et tout le monde de s'esclaffer. Nous

nous trouvons dans un des salons de
l'Institut de beauté de Mlles Tissot
et Moser , à la rue du Parc 25, où l'on
nous a fort aimablement accueilli et
où la bonne humeur est au beau fixe.
En face de nous, se tient bien droit
dans son fauteuil, un petit monsieur
rose et propret , au visage frais et pres-
que sans ride, à l'abondante chevelure
d'hermine, à l'œil bleu, vêtu d'un com-
plet foncé, d'une chemise d'un blanc
immaculé, au col orné d'un noeud pa-
pillon.

Comment croire que, mercredi pro-
chain, cet alerte vieillard entrera dans
sa centième année ?

Et pourtant : il est né, à Paris, le
22 juin 1856. Ces années n'ont point
courbé son dos, ni amoindri ses facul-
tés : bon pied , bon oeil ; seule l'ouïe a
quelque peu subi « des ans l'irrépa-
rable outrage ». Mais sa nièce, Mlle
Moser, et Mlle Tissot , l'amie de celle-ci ,
qui l'ont si généreusement accueilli chez
elles, où il vit des jours heureux, l'en-
tourent avec affection. Elles savent à
merveille, en lui parlant dans le creux
de l'oreille, faire surgir les souvenirs
les plus lointains et les plus variés. Une
conversation à bâtons rompus s'engage
ainsi tandis que jaillissent les « flash »
du photographe qui nous accompagne.

37 ans dans l'enseignement
Ce plus ancien souvenir « qui re-

monte aux Helvètes » ? Une boutade ,
bien sûr ! Mais non pas lancée à la
légère : M. Auguste Moser fut insti-
tuteur pendant 37 ans, dans ce Jura
proche et qu'il aime. Comme autrefois
le faisaient ses élèves, il se lève et se
tient avec assurance sur ses deux jam-
bes, chaque fois qu 'il entreprend le
récit d'une nouvelle anecdote vécue.
Parfois son sujet l'entraîne tant qu 'éle-
vant la voix (un peu cassée) il lève
l'index comme s'il nous faisait la le-
çon :

— Quand je suis venu en Suisse, on
m'avait mis en apprentissage. J'ai serré
la main du fils de Napoléon III, près
de Constance.

Mais le travail en atelier ne me di-
sait rien qui vaille. J'étais là pour ap-
prendre , mais on m'en faisait faire
autant qu 'à un ouvrier. L'enseignement
m'attirait... »

Alors, à 26 ans, il décide d'entre-
prendre des études. Il se rend à pied
de Neuchâtel à Porrentruy pour y sui-
vre les cours de l'Ecole normale. Une
fois son brevet en poche, il fait des
remplacements à Rouges-Terres, Sou-
bey, Orvin , Souboz, Berne. Puis on le
nomme à Belprahon — où il reste
7 ans — et enfin à Tavannes, où il
enseigne pendant 28 ans. Il prend sa
retraite à l'âge de 68 ans.

Ensuite, vie paisible, mais intelligem-
ment remplie de retraité, à Boudry,
chez M. Muller ; il y jardine avec en-
train ; puis chez Mlles Tissot et Moser,
où , jusqu 'à il y a quelques mois encore,
il « fait toutes les écritures », remplis-
sant d'une main sûre les bulletins de
versement et établissant sans la moin-
dre erreur une comptabilité d'une net-
teté que lui envieraient beaucoup de
jeunes commis de notre temps.

(Suite page 3) J. Ec

Demain, m. auguste Moser, habitani La Chaux de Fonds
étirera dans sa centième année

—\—'
. ^Les inventions

ckaux=de=fonnières J a été rigoureusement mis au point par M. Xavier Theurillat, horloger com-
plet, auteur de plusieurs inventions horlogères, et rendra d'énormes

services aux astronomes , asiroiuyueg étudiants, navigateurs ou monae enner. Le airecieur ae i uoservaioire
de Neuchâtel, M. Edmond Guyot, vient de consacrer à cet instrument un article compétent et enthousiaste :

il l'appelle déjà la « règle à calcul «astronomique.

.La Unaim-ue-runuii ,
le 21 juin.

Depuis toujours , les
horlogers, construc-
teurs inlassables de la
plus fine mécanique
qui soit au monde, ont
été passionnés par les
problèmes scientifiques
et techniques en appa-
rence les plus abstraits,
et particulièrement par
ceux qui se posent à la
frontière de ces deux
grandes disciplines in-
dissolublement liées.
Hommes de science
dans le plus total sens
du terme, nos chrono-
métriers, nos régleurs,
nos horlogers complets ,
tout autant que nos in-
génieurs, ont de tous
temps travaillé les ma-
thématiques et la phy-
sique, s'élevant par
leurs propres moyens à
une connaissance sé-
rieuse, vaste et précise
à la fois, de ces sévères
domaines.

Mais l'astronomie,
singulièrement, qui
étudie les grandioses
mouvements de la

Un récent portrait de M.  Xavier Theu-
rillat , l'inventeur de la « règle à calcul

astronomique ».

sphère céleste, a intéressé plusieurs
d'entre eux. Au Musée d'horlogerie de
notre ville, le Planétarium reproduit
avec rigueur et art la vie du monde cé-
leste. Aujourd'hui, l'ancien directeur de
l'Observatoire de Neuchâtel, professeur
à la faculté des sciences de notre uni-
versité, M. Edmond Guyot, nous révèle
qu'un modeste ouvrier horloger a mis
au point, avec une imagination techni-
que exceptionnelle et une maîtrise de
l'aspect scientifique du problème incom-
parable, un instrument de travail qui
va se révéler d'une très grande impor-
tance pour toutes sortes de chercheurs
du monde entier : savante astronomes,
astrologues, navigateurs, amateurs d'as-
tronomie, étudiants, public en général.

Ce qu'il y a d'étonnant dans la décou-
verte de M. Xavier Theurillat , examinée
par un savant de la valeur et de la répu-
tation de M. Guyot , c'est qu'elle résout
en quelques secondes des problèmes que
les savants mettaient des heures à cal-
culer. Et tout y est ! Si l'on se décide à
la fabriquer — ce qui sera très facile et
a été très exactement fixé par le minu-
tieux technicien qu'est M. Theurillat —
un instrument de mesure qui fera hon-
neur à la technique et à la science hel-
vétiques sera né et pourra être répandu
dans le monde entier, signe et preuve de
l'excellence de notre main-d' œuvre et
de la diversité de nos recherches.
(Suite page 5.) J. M. NUSSBAUM.

Un planisphère céleste universel
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f-i « « lHuf ¦ MSIP .â âBr*xr̂ rWat̂ WM^^^aT' • ' • ' • ' • '*'• * • **"*******'*'

., . .. _ Venez faire votre choix, 30 mois de crédit !vous n avez pas o argent !... s* ïï2!L,fc! payer ! Pas de surtaxes pour
Pour 1 fr. 50 par jour, nous livrons une chambrePour vous mettre en ménage, \\£gr ayec literie comp,ète et une salle à

illIOl fi fini m 9 ilO I Ne manQ.uez P85 cette offre avantageuse.
L]Util UUImnd yu ! Venez comparer, venez visiter les

Mais cela n'a pas d'importance ! 9randes exp°sitions de meub,es
N E U C H A T E L  wÉÊÊp lV 1F P T F Ç J/ flir!)Beau x-Arts 4 Croix-du-Marché 3 éMÊf M v  ¦""***•*• «̂ J§Lm̂ **• *

CHAMBKUS confortables
avec pension soignée, à
louer à messieurs sérieux
— S'adresser au bureau
de L'Impartial. 12931

CHAMBRES dont une
indépendante à louer tout
de suite. Confort. — S'a-
dresser au bureau de

L'Impartial. 12736

A LOUEE joli e chambre (
au soleil, avec bains, à r.
demoiselle sérieuse. — t

S'adresser au bureau de E
L'Impartial. 13249 é

CHAMBRE à louer, indé-
j endante, chauffage cen-
ral, centre de la ville . —
S'adresser Stand 4, au 2e
itage.

GRAND CHOIK
BERCEAU!!

Voitures d'enfants
françaises et anglaises

pousse-pousses pliants
au magasin

Terraz, Parc 7

taire des trolleybus
pour l'hôpital

Départs devant le magasin de fleurs j

****£**?
Léepold-Robert 83 Tél. 2 69 57

12 h. 30 13 h. 02 13 h. 43
12 h. 37 13 h. 11 13 h. 53
12 h. 45 13 h. 19 14 h. 02
12 h. 52 13 h. 28 14 h. 14

13 h. 36 14 h. 26

Le magasin restera ouvert les mercredis
et vendredis, entre 12 et 13 heures, jours
de visites aux malades.

Régleuse
(à domicile)

ON CHERCHE

RÉGLEUSE

à domicile pour

réglages grandes

pièces ancre

à goupilles

Faire offres sous chif-
fre F. I. 13162, au bu-
reau de L'Impartial.

Ouvrières
sont demandées d'urgen-
ce. — S'adresser à M. W

Vaucher, Doubs 117.

1 MM i inil—IIIM lliaiinm»aaaiaaBwaiaMiaia nM—iiiaiaMMB«aaaBwiaiBB «aaaaaai
En tout lieu, en toute occasion, en toute saison,une adresse

NETTOYAGE-SERVICE
pour vos nettoyages.

G. BELPERROUD, Serre 65. Tél. 2.81.79.
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§ une garniture de vestibule
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StUMIERE TÉLÉPH : S
ET FORCE —- A et B g

Peugeot
203

A vendre, cause de dé-
cès, modèle 1952, bleue,
fauteuils recouverts rou-
ge, 4 pneus neufs, belle
occasion, parfait état, de
première main. — Ecrire
sous chiffre H. L. 13107,
au bureau de L'Impartial.

f >
A VENDRE

A NEUCHATEL, pour
époque à convenir

IMMEUBLE
de 7 pièces, tout con-
fort, dépendances et
magasin dans quartier
agréable. — Pour tous
renseignements, s'a-

dresser à l'Etude de
Me Henry Schmid, no-
taire à Corcelles. Té-
léphone (038) 815 43.

V, J

Robe de mariée
A vendre splendide robe

de mariée, taille 40, or-
ganza et guipine, avec

coiffe et voile de 5 m.
Valeur Pr. 700.-, cédée

pour Fr. 300.-. — Faire
offres sous chiffre

P. 16843 D., à Publicitas,
Delémont.

PrêMs
de 200 à 2000 fr. sont
accordés TOUT DE

SUITE à fonctionnai-
res et employés à sa-
laire fixe. Petits rem-
boursements mensuels.
Discrétion garantie. I

Consultez - nous. Tim-
bre-réponse.
CRÉDITS - OFFICE
GÉRARD M. BOOS,
place de la Gare 12
(Melrose), LAUSAN-
NE. Tél. (021) 22 69 25.

Machines occasion
Tour d'établi avec , man-
drin et chuks corps 20
millimètres, prix 480 fr.,
petites fraiseuses d'établi
depuis 250 fr., tours re-
volver Dubail, refrotteu-
se pour boites de montres,
sont à vendre. — M.

Schiffmann, rue Jaquet-
Droz 18 ou 9 a.

Garage
A louer pour fin juillet,
quartier place du Gaz,

pour camion ou autos
(grandeur 4X8 m., hau-
teur 3,20 m.). Prix 50 fr.
par mois. — Tél. 2 67 97.

Régleuse
Breguet, grandes pièces,
consciencieuse entrepren-
drait travail à domicile
— . Ecrire sous chiffre
H. L. 12937. au bureau de
L'Impartial.



L'anniversaire de San-Francisco
Dix ans après

(Suite et fin)

Cela paraît très cynique Mais en
somme, il est d i f f icile d'être plus réa-
liste. Si l'on admet que les deux diplo-,
mates de la caricature étaient les ho-
norables représentants des Etats-Unis
et de l'Union soviétique, à San Fran-
cisco il y a dix ans ; et que l'un eût
accepté la suggestion de l'autre, l'ONU
aurait été un succès retentissant. Et
tous les mots et toutes les phrases du
préambule de la Charte, qui sonnent si
étrangement faux aujourd'hui, au dia-
pason des dix dernières années de l'his-
toire, se fussent vérifiés en une mer-
veilleuse symphonie.

Car toute la Charte, tout l'ONU ,
étaient taillés sur la présomption que
les Deux Grands — USA et URSS —s'entendraient. Mais ils ne se sont pas
entendus. Et tout le jeu en a été faussé.
Oa Bourrait reprendre chacun des mots,
chacune des phrases du préambule, ci-
tés plus haut, et démontrer à quel point
ils ont été foulé s aux pieds par la
grande politiqu e au cours des dix der-
nières années. Mais ce serait oiseux.
L'évidence est connue de tous. Les res-
ponsabilités elles-mêmes sont connues.
C'est un jeu de l'esprit fallacieux et
pernicieux que de vouloir les répartir
également, comme on a tendance à le
faire , par gain de paix. Tout au plus
peut-on admettre que, si d'énormes
faute s ont été commises d'un côté, des
balourdises incroyables, des g a f f e s  lour-
des de conséquences, en face il y avait
une volonté claire et nette d'ignorer
tous les principes de la Charte.

Il n'y a pas eu de guerre mondiale...

Et pourtant , ceci dit , il faut  bien re-
connaître qu'il n'y a pas eu de guerre,
de guerre physique , au cours des dix
dernières années. Du moins pas de guer-
re mondiale. Des centaines de milliers,
peut-être des millions d'êtres humains
ont péri en Corée , en Chine, en Indo-
chine, en Palestine et ailleurs, mais
c'était lors de conflits localisés, qui se
déroulaient d' ailleurs au mépris le plus
dédaigneux de l'esprit et de la lettre de
la Charte, ce qui n'empêchait nullement
ceux qui s'en rendaient coupables de
vouloir forcer les portes de l'Organi-
sation, en revendiquant un siège per-
manent dans son cénacle exécutif. Le
drapeau même des Nations Unies a été
traîné dans la boue et les hommes qui
le défendaient , conformément à la
Charte, étaient massacrés sans pitié , et
torturés lorsqu'ils étaient fai ts  prison-
niers. Mais tout de même, c'est peut-
être bien à l'ONU , à celles des grandes
puissances qui acceptaient de se sacri-
f ier  pour l'idéal de l'ONU , que l'on doit
— ainsi que l'écriront sans doute les
historiens de l'avenir — de ne pas avoir
connu, au cours des dix dernières an-
nées, de conflit généralisé , mondial,
atomique.

En somme, l'anniversaire de Sari
Francisco est avant tout une leçon
d'humilité. Il nous apprend les vertus
de la patience, de la fermeté , de la ré-
solution tranquille dans l' e f f o r t .

De redondants discours seront pr o-
noncés lors des cérémonies d'anniver-
saire. Ils n'ont aucune importance. Mais
ce qui est important , c'est que l'anni-
versaire tombe au moment précis où les
gouvernements qui comptent sont arri-
vés à la conclusion qu'ils n'ont rien à
gagner et risquent de tout perdre à se
regarder en chien de faïence, et à se
menacer en brandissant les résultats de
leurs respectives expériences atomiques.

On reprend la conversation '

Ils veulent à nouveau causer. On en
revient à ce qui aurait dû se produir e il
y a dix ans, au lendemain de la signa-
ture de la Charte. Les Etats-Unis ont
appris la dure leçon qu'il ne sert à rien
de vouloir désarmer unilatéralement et
que, tout au contraire, cette démons-
tration de pacifisme forcené n'a pas
pour conséquence de diminuer les ris-
ques d'une guerre, mais de les aug-
menter. L'URSS a, de son côté, appris
la non moins dure leçon qu'il ne sert à
rien de vouloir menacer, terroriser, uni-
latéralement, mais que, tout au con-
traire, cette démonstration terroriste a
pour conséquence non point de paraly-
ser le monde libre, mais bien de galva-
niser son instinct de conservation.

Ces expériences étant faites , on peut
de nouveau causer. Les dix ans qui se
sont écoulés ont fortement éprouvé les
nerfs sensibles. Mais rien d'irrépara-
ble ne s'est produit. Du moins en Occi-
dent. L'ONU célèbre le souvenir d' un
espoir. Les peuples ont rabattu sur leurs
illusions. On est • devenu un peu plus
vieux, un peu plus sage, un peu plus
réaliste. On peut repartir de l'avant. Et
l'ONU , dont les limites sont maintenant
reconnues, n'en sera que 'Plus utile dans
les domaines où elle peut agir : non
point celui de la grande politique, où
les « Grands » doivent préalablement
s'entendre, mais bien dans ceux de l'é-
conomie, du social et de l'humain.

Sur ce plan, l'ONU a déjà accompli,
dans l'ombre le plus souvent (et c'est
la garantie de la réussite) un immense
travail. Qu'elle en soit félicitée. Qu'elle
continue. Bonne fê te  et bonne conti-
nuation, comme on dit chez nous.

Paul A. LADAME.

Petit billet loclois
De notre correspondant du Locle :
Après une réception. — Nous nous pro-

posions de donner quelques détails com-
plémentaires de la réception de vendredi
dernier, au cours de laquelle un groupe
de Loclois remit à M. Max Petitpierre, pré-
sident de la Confédération, son portrait
dû au pinceau du peintre bien connu Lu-
cien Grunauer. Cette petite cérémonie
ayant gardé un caractère strictement in-
time, on nous a demandé de le lui con-
server. Obtempérons donc à ce voeu et
bornons-nous à relever que ce geste est
dû à l'initiative de M. Samuel Glauser,
directeur de la «Feuille d'Avis des Mon-
tagnes» qui se plut à saluer l'hôte de la
Mère-Commune et à lui exprimer les sen-
timents reconnaissants et dévoués des
Neuchâtelois du Haut en généra l et de
ceux du Locle en particulier. M. Petit-
pierre, qu'accompagnait Madame, répon-
dit combien il était sensible à ce témoi-
gnage.

Parmi la trentaine d'invités groupés pour
la circonstance dans les salons de l'Hôtel
des Trois Rois, on notait la présence de
M. H. Jaquet, président de Commune.

La kermesse de l'Usomi. — Plus de deux
mille personnes entouraient , samedi soir,
le podium dressé à Beau-Site et applaudi-
rent un spectacle de music-hall de la meil-
leur veine. Bonimemté par le fantaisiste
Nostram, le programme comportait des
p-oductions de Yonal , le Tyrolien mont-
martois, bien connu des auditeurs de la
radio, lequel se double d'un ventriloque
désopilant. Les acrobates Aurelys et le jon-
gleur KachMath présentèrent d'excellents
numéros. L'Orchestre Willy Kuhn , d'Olten,
conduisit ensuite la danse en plein air.

Le dimanche matm, un joli cortège d en-
fants costumés se rendit de la place du
Marché à Beau-Site et fut applaudi com-
me il le méritait ; de ravissantes et mi-
gnonnes Japonaises, des Alsaciens, Gitane,
Espagnole et autres travestis dénotaient
un goût sûr. Notons encore le symbole de
l'Usomi, symphonie en bleu du meilleur
effet.

Regrettons que le temps menaçant' ait
eu de fâcheuses répercussions sur la fin
de cette fête ; il n'y eut pas la foule qu'on
attendait l'après-midi, pour applaudir le
concert donné par l'Harmonie «Union et
Progrès» de Villers-le-Lac et... profiter des
attractions préparées à son intention.

Souhaitons que l'Usomi y ait cependant
trouvé son compte !

Il y a quarante ans... exactement le 19
juin 1915, le collège Primaire avait été la
proie des flammes. Depuis lors, tous les
cinq ans, on procède à une rapide éva-
cuation de cet important bâtiment , comp-
tant plus de mille élèves. Cet exercice a
eu lieu samedi, en présence de membres
de l'Etat-major des sapeurs-pompiers. Bien
qu 'il n'ait été ni annoncé, ni même at-
tendu , il s'est déroulé de façon très sa-
tisfaisante. Sept minutes après que tou-
tes les classes aient été averties, le collège
était complètement évacué.

De tels exercices comportent de nom-
breux enseignements et devraient être
pratiqués régulièrement, partout.

Un feu ambulant... Dimanche , peu après
midi , un bonhomme qui se promenait en
ville attirait l'attention des passants par
une singulière odeur de roussi. Pour cause !
Sa pipe, qu 'il avait fourrée allumée dans
sa poche, avait communiqué le feu à son
veston . Savez-vous où il s'en rendit comp-
te ? En passant à côté de la jeep des pre-
miers secours, stationnée devant le poste
de police. Association d'idée, très proba-
blement !

Demain, m. Auouste moser, habitant La Chaux-de-Fonds
entrera dans sa centième année

Les Interviews de «L'Impartial»

(Suite et Tin)

Un secret de longévité ?
M. Auguste Moser a souffert d'une

pneumonie il y a deux ans. Sa première
maladie, mais oui ! On le croyait perdu.
Sa robuste constitution et les soins de
médecins attentifs eurent raison du
mal. Puis ce fut un zona. On le traita
aux rayons. Chose surprenante : en cet
endroit de sa nutfue, ses cheveux re-
poussent noirs, comme ceux d'un jeune
homme !

— Qu'avez-vous fait pour atteindre
un si bel âge et pour conserver si ma-
gnifiquement votre belle santé ?

M. Moser se lève, brandit un doigt
de prédicateur et scande ses mots :

— Je n'ai jamais fumé, jamais.
Puis après un instant :
— Et je ne me suis pas marié non

plus ! Je ne gagnais pas assez pour
cela. Pensez donc : 75 francs par mois.
Pas plus qu'un casse-cailloux !

Un moment de réflexion :
— Je n'ai pas fait de service mili-

taire.
Mais cela, il le regrette. Il était trop

petit. On lui fait passer cinq fois la
visite d'entrée à l'école de recrues. Il
se souvient — étonnante mémoire —
que le médecin examinateur était le
Dr Barbezat.

— Ils espéraient peut-être que d'une
fois à l'autre, je grandirais — nous dit-
il. — Mais la cinquième, en me pré-
sentant, je leur déclarai « tout de go» :
« Cette fois, prenez-moi ou réformez-
moi. Je suis trop court». On le réforma!

r ~\

Une cérémonie aura lieu demain,
mercredi , à l'occasion du cente-
naire de M. Auguste Moser.

Elle se déroulera dès 10 h. au
Temple indépendant, selon le pro-
gramme suivant :

Jeu d'orgues.
Prière.
Chant par la chorale des agents

de police.'
Allocution de M. le pasteur Bar-

relet.
Violoncelle et orgues.
Allocution de M. le préfet des

Montagnes et remise du fauteuil.
Jeu d'orgues.
Allocution de M. le Président de

la Ville.
Chant de la chorale des agents

de police.
Cantique, orgues, bénédiction.

. i

Marcheur impénitent :
« le chevreuil du Jura »

M. Auguste Moser fut toujours un
fervent de la promenade à pied. Véri-
table précurseur du « tourisme pé-
destre », il a parcouru en tous sens
notre beau pays et il ne tarit pas sur
ce chapitre. Il se souvient s'être rendu
à pied de Lausanne à Boudry en pas-
sant par ...Chexbres, Cully et Yverdon .
Parti de bon matin, il atteignait le but
le soir même. Lorsqu'il entra à l'Ecole
normale de Porrentruy, il mit quatorze
heures pour franchir le Val-de-Ruz,
la chaîne du Mont-Soleil et l'Ajoie.
Lorsqu'il vivait, retraité, à Boudry, il
se rendait en une heure de cette loca-
lité à Neuchâtel (9 kilomètres). En zig-
zag, précise-t-il.

Pas étonnant dès lors que ses amis
et connaissances l'aient surnommé « le
chevreuil du Jura».

Ce sont là quelques exemples seule-
ment de ses inoubliables randonnées.
D'autres sont gravées au livre d'or de
sa mémoire. Mlles Moser et Tisso,t les
évoquent en riant : « Alors qu'il avait
84 ans, il nous a fait passer à sa suite
le col de la Gemmi, de Kandersteg à
Loèche. Il marchait si vite que nous
ne pouvions pas le suivre ! »

Les souvenirs défilent : course épi-
que au Chasseron « pris par le mauvais
côté », « ascension » du Moléson... Bien
d'autres encore de ces marches inou-
bliables !

Et avec cela, d'une frugalité ou d'une
orginalité amusante, ce brave M. Mo-
ser : il lui arriva maintes fois de dé-
jeuner de trente-deux pruneaux. A
Belprahon, il cuisinait lui-même et
aimait se préparer des haricots avec
de l'huile de noix (à 1 franc le litre !)
et du vinaigre. « C'était excellent », dit-
il, en faisant voler les 1 et claquer sa
langue.

Un dimanche qu'il partait en prome-
nade solitaire, il déjeuna de huit oeufs
à la coque et mit dans ses poches, de
surcroit , douze oeufs durs, qu'il « gri-
gnota » en cours de route, entre Zo-
fingue et Aarau. Arrivé au but, il lui
en restait. « Je les ai liquidés dans un
café ! ».

Dans ses années de pension, il payait
de 1 fr. 10 à 1 fr. 20 pour les trois re-
pas ! C'était le beau temps...

Un beau temps dont les souvenirs
animent ses lèvres : l'entrée en Suisse
de Bourbakis (il avait quatorze ans),
des centaines et des centaines de che-
vaux blessés (il adore les chevaux) et
bien d'autres écrottés dans la région.
Une catastrophe de chemin de fer qui
fit 30 morts enterrés à Colombier... Sa
visite au tombeau des Invalides. Il évo-
que, comme s'il le voyait devant ses
yeux, son guide d'alors : un grand gail-
lard, le dernier soldat de Napoléon
« d'une taille surprenante » et qui mar-
chait avec une canne. Notre vaillant
centenaire se souvient même que pour
obtenir un change plus favorable, —
ne perdre que 2 francs au lieu de 10 —
il renonça à un bureau officiel et se
rendit jusqu'à un comptoir proche de la
Bastille. Cela se passait en 1878 ! Mé-
moire étonnante, on vous le disait...

Excellent citoyen !
Il a vécu ainsi, sans être marqué, une

époque troublée, qui vit trois grandes
guerres, et durant laquelle se dévelop-
pèrent l'automobilisme, l'aviation, la
photographie, le cinéma, la télévision,
l'électricité, et combien d'autres encore,
de ces inventions bénéfiques ou nuisi-
bles qui font notre confort ou nos mal-
heurs !

Droit comme un i, cet homme qui va
s'engager avec le sourire dans sa cen-
tième année, n'a jamais mis les pieds
chez un médecin, ni chez un oculiste.
Il lit encore les journaux avec un vif
intérêt et en fait de pertinents com-
mentaires.

Mieux encore : jusqu 'à sa maladie
d'il y a deux ans, il s'est toujours et
ponctuellement rendu au local de vote.
Il paye régulièrement ses impôts. « Ja-
mais bien élevés parce que je n'ai ja-
mais été payé beaucoup». Il économise
déjà pour verser le montant de son pro-
chain bordereau.

Quant à nous, nous espérons bien
qu'en complément de son traditionnel
fauteuil, on lui offrira un bordereau...
annulé.

Il n'en sourira certainement que de
plus belle, lui si aimable, si robuste, si
jeune encore d'esprit, de corps et de
visage. Il semble la vivante et probante
enseigne de l'Institut de beauté où il
vit, entouré de la chaude affection de
Mlles Moser et Tissot. Nous les soup-
çonnons même un tantinet de le dor-
loter beaucoup, pour lui conserver, avec
les moyens dont elles ont le secret, ce
teint frais et rose, qui fait de lui un
jeune centenaire des plus avenants.

Nos félicitations, M. Moser, pour ce
bel anniversaire ! Nos bons voeux ! Et
un bien cordial merci, à vous-mêmes et
aux aimables fées qui veillent sur vous,
de votre si sympathique accueil !

J. Ec.

A l'extérieur
Un sénateur suggère 4'inviter les chefs
des gouvernements d'Union soviétique

au prochain essai d'une bombe
à hydrogène

SHEBOYGAN (Wisconsin) , 20. —AFP.
— Le sénateur Alexandre Wiley, répu-
blicain du Wisconsin et ancien prési-
dent de la Commission sénatoriale des
affaires étrangères, a suggéré que les
chefs des gouvernements d'Union so-
viétique et de Chine populaire soient
invités à assister au prochain essai
d'une bombe à hydrogène par les Etats-
Unis.

L'évacuation de la zone de Suez
est terminée

PARIS, 20. — AFP. — « L'évacuation
de la zone de Suez par les troupes bri-
tanniques est terminée », a annoncé à
la radio égyptienne le général Ali Amer,
commandant en chef égyptien de la
zone orientale, après avoir précisé que
l'évacuation totale du territoire sera
accomplie avant juin 1956.

PRAGUE, 21. — AFP. — Le 13e anni-
versaire de l'anéantissement par les
troupes nazies du village de Lidice, près
de Prague, a été marqué dimanche par
l'inauguration d'un « jardin de la paix
et de l'amitié ». Presque tous les pays
du monde ont apporté leur contribu-
tion à la création de ce j ardin : d'A-
mérique, d'Angleterre, de France, d'Al-
lemagne, du Japon , d'URSS. Des fleurs
et des arbres ont été envoyés pour être
plantés symboliquement dans le jardin
de ce village-martyr.

De nombreuses délégations étrangè-
res, parmi lesquelles figuraient des re-
présentants de l'Allemagne occidentale
et de l'Allemagne orientale, ont assisté
à la cérémonie, qui était présidée par
M. Fierlinger, président de l'Assemblée
nationale tchécoslovaque.

Les Allemands collaborent
à la création d'un «jardin
du souvenir» au village

martyr de Lidice
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Mardi 21 juin

Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In-
formations. 7.20 Concert matinal. 11.00
Emission d'ensemble. 12.30 Carrefour.
12.44 Signal horaire. Informations. 12.55
Disques. 13.00 Mardi, les gars ! 13.10
Les variétés du mardi. 13.30 Plaisante-
rie musicale. 13.50 Musique symphoni-
que. 16.30 Récital de violon. 16.50 Mélo-
dies. 17.10 Trio pour flûte. 17.30 Bou-
quinistes de Paris. 17.40 Musique de
danse. 18.00 En marge de l'Exposition
de Venise. 18.10 Musique symphonique.
18.30 Cinémagazine. 18.50 Chambres fé-
dérales. 18.55 Le micro dans la vie. 19.13
L'heure. Informations. 19.25 Le miroir
du temps. 19.45 Disques. 19.50 le forum
de radio-Lausanne. 20.10 Airs du temps.
20.30 Soirée théâtrale (Monsieur Ver-
net) . 21.55 Sur le pavé de Paris. 22.30
Informations. 22.35 Le rose et le noir.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Gymnastique. 6.30 Disques. 7.00 Infor-
mations. 7.05 Disques. 10.15 Disques.
10.20 Emission radioscolaire. 10.50 Dis-
ques. 11.00 Emission d'ensemble. 12.00
Fantaisie en blanc et noir. 12.15 Réci-
tal de chant. 12.29 Signal horaire. In-
formations. 12.40 Rendez-vous avec C.
Dumont. 13.15 Extraits d'opéras. 13.45
Disques. 14.00 Causerie. 14.15 Disques.
16.30 Musique de chambre. 17.30 Cau-
serie. 18.00 Récital de chants français.
18.20 Causerie. 18.40 Musique populaire.
19.00 Disques. 19.20 Communiqués. 10.30
Informations. Echo du temp. 20.00 Con-
cert symphonique. 21.45 Théâtre de l'a-
venir. 22.15 Informations. 22.20 Pour les
amis du jazz.

Mercredi 22 juin
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In-

formations. 7.20 Farandole matinale.
9.15 Emission radioscolaire. 9.45 Piano.
10.10 Emission radioscolaire. 10.40 Mu-
sique symphonique. 11.00 Emission d'en-
semble. 11.25 Musique symphonique.
11.45 Refrains et chansons modernes.
12.15 Musique cubaine. 12.25 Le rail, la
route, les ailes. 12.44 Signal horaire.
Informations. 12.55 Sur tous les tons.
13.40 Les beaux enregistrements. 16.30
La danse à l'Opéra. 17.00 Le feuilleton
de Radio-Genève. 17.20 Prélude à l'heu-
re des enfants. 17.45 Le rendez-vous des
benjamins. 18.15 Musique symphonique.
18.30 Orchestre de la Suisse romande.
18.50 Micro-partout. 19.13 L'heure. In-
formations. 19.25 Instants du monde.
19.40 Un bonjour en passant. 19.50
Questionnez on vous répondra. 20.10
Sans tambour ni trompettes. 20.30 Le
mercredi symphonique. 22.05 Un poème
symphonique. 22.30 Informations. 22.35
Les Nations Unies vous parlent. 22.40
Place au jazz. 23.10 Dernières notes.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Gymnastique. 6.30 Disques. 7.00 Infor-
mations. 7.05 Disques. 11.00 Emission
d'ensemble. 12.15 Disques. 12.29 Signal
horaire. Informations. 12.40 Concert.
13.25 Imprévu. 13.35 Duos. 14.00 Pour
Madame. 14.30 Emission radioscolaire.
16.30 Disques. 17.30 Pour les enfants.
18.00 Le quatuor suisse. 18.30 Causerie.
18.55 La vie en rose. 19.20 Communi-
qués. 19.30 Informations. Echo du temps.
20.00 Concert récréatif. 20.40 Causerie.
21.25 Ténor de notre époque. 22.15 In-
formations. 22.20 Concerto pour vio-
lon.

IMPRIMERIE COURVOISIER S.A.

— Mais enfin Olga puisque je te
répète que cette lettre parfumée était
destinée à un homonyme...

Notre feuilleton Illustré

Cop ov Opéra Mundl
et Cosmopress

Le Fantôme



•Je tue demande et que la
'f a b r i q u e  d* cigarettes Brmette p e u t  bien

/ air» de tout le tabac qu'elle
nous achète d chaque récolte.

i tes cmnmandes augmentent d'année
en année ... et it s'agit évidemment

de tivrer le meilleur d'entre les tabacs/*

f
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Voilà ce que dit oncle Tom,

le planteur noir de

Maryland. — Mais oui. vieux Torn.

tout ce tabac est utilisé

pour la cigarette Brunette,

la cigarette dont la vente

augmente d'année en année.

A En 1954, la Brunette s'est fait

J5 0 Plus d'amis que

J&t gà n'importe quelle autre

f f s l tf a  cigarette Maryland.

^* ̂  20 cig. 95 et.

Brunette avec et sans filtre.

Longformat avec filtre uniquement.

Maison de la ville
demande pour tout de suite

JE UNE
HOMME

robuste et sérieux, sachant aller
à vélo ou possédant permis pour
conduire moto, pour livraisons et
entretien de locaux. Références
sérieuses indispensables. Place
stable et bien rétribuée.
Offres sous chiffre F. G. 13211,
au bureau de L'Impartial.

Commerce combustibles et métaux
cherche pour date à convenir

CHAUFFEUR
propre et consciencieux, connaissant le
moteur Diesel.
Offres sous chiffre H. T. 13207, M bu-
reau de L'Impartial.

J  

Mala de ?
ne prenez-vous
pas les comprimés
renommés
aux herbes

Lapîdar ?
Us sont efficaces pour :

H Stimuler l'assimilation ï |||» 1
et en particulier les organes de diges-
tion, les reins et le foie.

C 

Artériosclérose j-  ̂ - ÏN °  2
hypertonie, vertiges, maux de tête.

Dépurant jW:; 11||° 3
en cas d'éruptions cutanées, dartres,
démangeaisons, furoncles, ainsi que
contre la constipation temporaire.

iil Veinostases. varices- |N 0 4
¦ ulcères variqueux, hémorroïdes, enge-

lures, phlébites, thromboses.

jg| «mettons des reins et de la vessie~[| f|° 5
spécialement en cas de catarrhe de la

' vessie et d'autres affections des voies
urinaires.

| Pour calmer et tortiller le coeur I lf|° (J
j troubles nerveux, palpitations, difficul-

tés de respirer , angoisses, crampes
cardiaques et spasmes vasculaires.

jfH Nervosité générale j |N° 7
: insomnie, troubles nerveux de l'esto-

mac et de l'intestin, névralgie dans la
tête.

Cgi Douleurs d'estomac et de l'intestin *} J H|° 8
! oppression, aigreurs d'estomac, nausées.

manque d'appétit, mauvaise haleine,
crampes d'estomac et dyspepsie.

B Goutte , rhumatisme g , f lN 0 9
sciatique, lumbago, névralgie, douleurs
musculaires et articulaires.

J ConstipatiolTlp;/; :' ' |JN 10
opiniâtre et chronique, obésité.

xp \  Fortifiant et reconstituant I |N°11
i faiblesse générale, anémie, épuisement

physique et psychique, après maladies
et opérations.

B Maladies du loie et de la bile BN : 12
engorgements du foie et sécrétion In-
suffisante de la bile.

F
Goilre MWMWWSH 1 13

pour combattre le goitre.

1 ObéSité k̂mmmmmmWÈÈkWm W 14
et la paresse de l'intestin.

i La boite Fr. 3.75 suffit pour 3 à 4
semaines.
Un essai vous convaincra !
En vente dans toutes les pharmacies
et drogueries ou directement à la

Pharmacie Lapidar Zizers
Authentique ÀçMs£$\

j seulement avec f è i  p éMs f à \
cette marque s"( ÊtPÂ )mH' dép°sé«- w§SP^

( ât. W\ 1 Nettoyage «Mm/^
«̂4  ̂ W/  ̂ Manteau de pluie Fr. 9.55 (0

(imperméabilisation comprise) *̂ %%
Manteau mi-salsen Fr. 9.55 02.
Vêtement d'homme Fr. 7.80 yf\
Jaquette Fr. 7.80 0)
Robe pour dame dès Fr. 7.80 Q̂L

ATTENTION ! |- %# I* n ¦- rt «"»
Notre nouveau parc de machines nous C Y D D L Ç X 

T E I N T U R E R I E
permet de réduire nos délais de livrai- L a A I  I I L U U  NETTOYAGE CHIMIQUE
son de 2-3 jours. Expéditions postales
rapides Paul Rothlisberger • Bâle ¦ 20, rue du Théâtre

^̂ *am.mic m̂mmms **WÊmmm**m*m*********w****w***^****9****m*%****************** ^********s********** *̂

I Nouveau ! |̂) 1

B Renversant ! 1
I 

¦ 
l multiplie maintenant automatiquement !

i Surprenante en vitesse, silencieuse, nouvelle en
tous points, électrique,

I ODHNER i
• A *

imprimante ou non, avec déplacement automatique
du chariot. Soldes positifs ou négatifs. D'une classe
pour vous. Prix seulement

1 Fr. 1650.- 1

JL—HETTS^^mmk Essayez « uonm» * m
H Représentation régionale :

B PAUL BOSS , BUREAU MATÉRIEL H
1 15, Av. L-Robert - Tél. (039) 2 26 49, - La Chaux-de-Fonds

feSjH ! HB 

Samedi 25 juin 1955
le Restaurant

fiiyiiit
à RENAN

complètement rénové
vous invite à sa réouverture

soirée familière
avec l'orchestre « EDELWEISS »

Restauration soignée — Vins fins

Se recommandent :
Le propriétaire : Franz Hofer.
Le tenancier : Famille Blaser.

Les meubles rustiques '
sont à la mode-

Rien ne sera plus beau dans votre hall
qu'un

BAHUT — BANC D'ANGLE — TABLE
CHAISES

ou tout autre genre de meubles en arolle
et autres essences de bois

Demandez projets et devis au spécialiste :

A. SCHEIDEGGER
TOUS TRAVAUX DE MENUISERIE

ET ÉBÉNISTERJE.
Progrès 6 rél 2.10.16

PODB LE LIT...
DRAPS BRODÉS écrus, pur coton, double
chaîne, qualité la, 180X250 cm. à 11.50
DRAPS BLANCS BRODÉS, pur coton ,
double chaîne, qualité la, 170X250, à 13.50
DRAPS blanchis la, 170X250, à 11.50
DRAPS écrus, 150X240, . à 7.90
DRAPS écrus, 180X250 à 9.90

COUTIL DE MATELAS 120 cm.
le m. dep. 5.50

uni ou rayé 120 cm., jacquard 127 cm. 6.—

GARNITURE BASIN blanc !
l'enfourrage 135X170 13.50
le traversin 60X100 4.50

! la taie d'oreiller 2.50

OREILLERS confectionnés la dep. 11.50
TRAVERSINS confectionnés dep. 21.—
DUVETS confectionnés dep. 47.—

Rideaux
VITRAGES confectionnés 70X160 !

• i la paire, dep. 5.—
|; GRANDS RIDEAUX Imprimés, fond !.

beige à structure, le m. dep. 3.50 }
TOILE CIREE le m. dep. 2.—
DESCENTES DE LIT, la pièce dep. 6.50
COUVERTURES grises de forêt dep. 8.50
PLASTIC (protège-nappes)

140 cm. le m. 2.50
GROS FILET fantaisie pour panneaux

1 larg. 280 cm. le m. 5.90

AU GAGNE-PETIT
Place Neuve 6 ¦ Tél. 2.23.26

A LOUER belle chambre
meublée à personne de
toute moralité, pour le 1er
juillet ou époque à con-
venir. — S'adresser chez
Mme Millier , Serre 7, 2e
étage à gauche.

BELLE OCCASION A
vendre mobilier complet
Bas prix. Eventuellemenl

avec appartement trois
chambres. — Ecrire soui
chiffre T. N. 13071, au bu
reau de L'Impartial.

On engagerait

jeunes filles
pour différents travaux d'atelier. Entrée
de suite.
S'adresser à « Cuiro >, Houriet & Cle,
Numa-Droz 139.

Les VW utilitaires sont r̂a^^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^Séconomiques et rationnels ! ^̂
î^̂ r̂^̂ ^̂ ^̂ ^

le problème du transport rapide *l  &&*̂ *̂ ^̂ Z-
"• -. '¦ "

FOURGON OMNIBUS lÙl*.mmW^^i  ̂ °̂ \̂^mW$COMB1 - P1CK-UP flMEHJ . t̂&m*émmŴ
Agence : J.-F. STICH Sporting Garage - La Chaux de-Fonds. 71 , rue Jacob-Brandt , tél. 21 8 23 j
bous-agences . Smçnetéçier . J. Erard. Irametan : Garage de l'Est S. à r. I., Le Noir mont . V. Aubry



Un planisphère céleste universel. . ^Les inventions
chaux=des£onnières

(Suite et tin)

Un infatigable chercheur
M. Xavier Theurillat , horloger com-

plet au métier d'une irréprochable ri-
gueur , est de ces praticiens qui n'ont
qu 'un désir au monde : comprendre,
apprendre, voir. Dès sa sortie du techni-
cum, n 'ayant pas les moyens de pour-
suivre des études pour lesquelles il s'a-
vérait doué — quel dommage que de
telles erreurs se produisent encore, nous
avons tellement besoin que toutes les
valeurs que nous possédons soient uti-
lisées au mieux de leurs compétences
pour défendre notre industrie toujours
menacée ! — il se met avec passion à
l'étude, passant tous ses loisirs à prati-
quer les mathématiques à l'aide des ou-
vrages de l'Abbé Moreux, qui le mènent
assez haut , jusqu 'au calcul différentiel et
intégral. C'est donc en mathématicien
formé qu'il aborde les innombrables
problèmes techniques qui se posent à
l'horlogerie, métier qu'il exerce cons-
ciencieusement depuis trente ans.

Mais depuis trente ans aussi, il a con-
tinuellement une recherche en cours. Il
a résolu maintes difficultés en horlo-
gerie, a pris quelques brevets, mais hom-
me de cabinet et non réalisateur, il n'a
jamais obtenu le moindre bénéfice ma-
tériel de ses inventions. Il a réalisé
d'une manière théorique autant que
pratique tout-à-fait probante, le fameux
Echappement à force constante, qui est
Un des casse-tête du technicien horlo-
ger et plus généralement de tous ceux
qui s'occupent des échappements. Com-
ment il se fait que cet habile technicien,
ce chercheur qui fourmille d'idées, cet
homme de science autodidacte certes,
mais qui étonne les spécialistes par la
valeur de ses méthodes de travail et
l'ordre de ses recherches, n'ait pas été
utilisé au Laboratoire suisse de recher-
ches horlogères, afin que tout son talent
soit mis au service de notre industrie-
clef , dépasse notre entendement.

Entre temps, M. Xavier Theurillat et
son épouse élevèrent, avec un soin infini
et heureusement récompensé, six en-
fants, à qui ils s'ingénièrent — et conti-
nuent à s'ingénier — à donner ce qu'ils
n'avaient pas reçu : une instruction et
une culture étendues. Leur ouvrant lui-
même l'esprit aux innombrables problè-
mes actuellement résolus ou non-réso-
lus de la science, ce noble éducateur a
rendu à ses enfants un service infini-
ment plus grand encore que s'il avait
pu leur fournir une vie large et facile.
Mais cela ne put être fait qu 'au prix de
lourds sacrifices de bien-être et de santé
auxquels nous nous devons de rendre
hommage.

De quoi s'agit-il ?
Sans doute M. Theurillat s'était-il

toujours intéressé à l'astronomie. Sans
doute avait-il fabriqué lui-même, avec
des lentilles et des châssis d'appareil
photographique , une lunette qui agran-
dit cent fois. Mais c'est pour expliquer
le ciel à ses enfants , et piqué par les
difficultés mêmes qu 'il rencontrait pour
prévoir à quelle heure et à quel endroit
du ciel passeraient telle planète ou telle
étoile, qu 'il se mit à l'ouvrage. Il lui
fallut à peine deux ans de ses loisirs
(et ceux qui utiliseront sa « règle à cal-
cul astronomique » seront d'accord avec
moi pour dire que c'est bien peu) pour
résoudre tous les problèmes scientifi-
ques, techniques et pratiques qui se po-
saient.

Voilà comment M. Edmond Guyot dé-
crit cet appareil dans le numéro 23
(9 mai) de «La Suisse horlogère» :

Le Planisphère céleste universel comprend
une partie de base fixe sur laquelle se
déplacent en tournant ou en coulissant dif-
férentes parties mobiles. L'auteur, qui mê-
me en faisant de l'astronomie n 'oublie pasl'horlogerie, appelle cette partie «la pla-
tine». Elle est rectangulaire , ainsi que le
montre notre photo, qui représente l'ap-
pareil préparé pour explorer le ciel de La
Chaux-de-Fonds le 26 mars 1955 à 3 heu-
res 36 m. La partie inférieure dans la ré-
gion marquée Nord est noire, la partie
supérieure blanche. Sur la platine est des-
siné un cercle (le plus grand de l'appa-
reil) qui porte les indications des heures
de 0 à 23 en grands caractères dans un
sens, de 0 à 23 en petits caractères, dans
l'autre sens.

Sur la platine se trouve un disque que
l'auteur appelle «deuxième disque» et qui
peut tourner autour d'un axe placé au
centre de la platine et correspondant au
pôle nord. Sur* les bords de ce disque sont
représentés les 24 fuseaux horaires numé-
rotés de 0 à 23 (division extérieure) ainsi
que les longitudes correspondantes expri-
mées en degrés (division intérieure). Pu-
seau 1 = 15o, fuseau 2 = 30o, fuseau 3 =
45o , etc. Sur l'autre face de ce disque est
placée une carte terrestre de l'hémisphère
nord dont les latitudes correspondent aux
déclinaisons de la carte céleste, le pôle ter-
restre étant juste au-dessous du pôle cé-
leste. Cette carte est visible en partie de
l'autre côté de l'appareil grâce à une fe-
nêtre percée dans la platine.

Sur le deuxième disque vient se placer
un «premier disque» pouvant tourner com-
me le précédent autour du centre de la
platine. C'est le plus intéressant, car c'est
lui qui porte la carte céleste.

Sur son pourtour il y a les douze
signes du zodiaque , les douze mois de
l'année, le miantième de tous les jours.
Sur !a carto céleste est dessiné l'écliptique
en rouge , et une courbe jaune qai sert à
déterminer l'équation du temps. Sur le pre-
mier disque enfin vient se placer «le cur-

La reproduction photographique du pr ototype construit par M. X .  Theurillat :
voici le ciel pour La Chaux-de-Fonds , le 26 mars 1955 à 3 h. 36 m. ; l'Astrofix

donne la position de Saturne à son passage au méridien.

seur» qui est en plexiglas et coulisse à frot-
tement gras sur la platine.

Nous ne voulons certes pas tenter de
traiter par le menu l'instrument in-
venté par M. Xavier Theurillat , notre
incompétence dans le beau domaine de
l'astronomie étant aussi éclatante que
le savoir de notre interlocuteur. Ce que
nous avons pu comprendre au cours de la
démonstration détaillée qu'il nous a fai-
te, c'est que l'utilité de son planisphère
est multiple : car tous les calculs sont
réversibles. C'est-à-dire que si l'on peut
savoir où est un astre à telle heure du
jour et d'un lieu donné du monde, on
pourra également déterminer où l'on
est d'après la position de tel astre, et
quelle est l'heure exacte (car la règle
corrige automatiquement les variations
du temps : l'on sait que l'heure indi-
quée par nos montres est une heure
moyenne et non pas l'heure sidérale.

On lit immédiatement sur le planis-
phère à quelle heure le soleil se lève et
se couche, ainsi que les étoiles et les
planètes (à l'aide d'un petit instrument
qui suit le mouvement de celles-ci) , on
fixe le crépuscule nautique (à partir
duquel les marins voient les étoiles) ou

la nuit astronomique (où les astro-
nomes peuvent examiner le ciel).
On sait quand exactement il y aura ab-
sence de nuit astronomique à Paris,
quand on verra le soleil de minuit en
Norvège, etc., etc. C'est au revers de son
instrument qu 'il y a une carte du mon-
de, qui met en relation exacte la terre
et le ciel.

Qui se servjra de la
« règle à calcul astronomique » ?

Les astronomes, les astrologues, les
étudiants en science, les amateurs d'as-
tronomie. Elle sera utile aux naviga-
teurs, car grâce à elle et à une connais-
sance sommaire de la sphère céleste, ils
sauront automatiquement, et toujours
sans aucun calcul, où ils sont, l'heure
qu 'il est, etc. Elle est destinée à rendre
tellement plus rapide la détermina-
tion des phénomènes célestes que, com-
me tous les instruments qui simplifient
les opérations, elle permettra de trouver
d'autres choses. Que de découvertes
mathématiques la règle à calcul n'a-t-
elle pas provoquées !

Elle développera aussi considérable-
ment l'intérêt pour les études astrono-

miques. Quand il mit la lunette qu'il
a fabriquée sur Saturne et son anneau ,
et qu 'il déclara : «C'est à telle heure
qu'elle doit se trouver dans l'objectif !»,
il attendit le coeur battant : elle y était!
Notre chercheur se trouvait au bout
de ses peines. Car la fabrication de sa
«règle à calcul astronomique» est un
jeu d'enfants : souhaitons qu 'elle se
fasse dans le plus bref délai , et que le
chercheur désintéressé qu 'est M. Xavier
Theurillat .enfin , bénéficie de son im-
mense labeur. Il l'aurait bien mérité !

J. M. NUSSBAUM.

Le quart d'heure agricole
Les ingénieurs agronomes de Suisse romande

visitent le canton de Neuchâtel
(Corr . part, de « L'Impartial *)

Cernier, le 21 juin.
Dans le cadre de leur association

romande, les ingénieurs agronomes se
retrouvent chaque année en un voyage
d'étude qui prend quelquefois la forme
d'un véritable congrès par l'intérêt des
sujets exposés et des endroits visités.
La tradition a longtemps voulu que
ces voyages se fassent hors de nos
frontières, en France, en Allemagne ou
même plus loin. Après une journée d'é-
tude dans le canton de Genève, qui a
eu lieu il y a trois ans, l'association
reconnut qu'il serait peut-être très in-
téressant de commencer par voyager
en Suisse romande. Il fut alors décidé
que chaque année, un canton romand
organiserait le voyage et ferait en sorte
que les ingénieurs agronomes appren-
nent à mieux connaître les différents
aspects de leur pays, du point de vue
agricole, bien entendu.

L'anne passée, le voyage eut lieu au
Valais. Ce fut une grande réussite. On
connaît mal le Valais, même lorsqu 'on
y a séjourné, ou plutôt, chaque fois
qu'on y va, on y apprend quelque chose
de nouveau, c'est ce que les ingénieurs
agronomes ont tous pu constater.

Cette année, le voyage d'étude était
organisé en pays neuchâtelois, les 10

et 11 juin passes. Maigre le mauvais
temps, près de 50 personnes ont par-
ticipé à ces journées.

Dans les Montagnes neuchâteloises
Le temps était maussade, ce vendredi

10 juin. Malgré cela, le programme a
pu être suivi à peu d'exceptions près.
11 prévoyait une visite de l'Ecole d'agri-
culture et de son domaine de monta-
gne, le matin. Le Directeur , M. Sandoz,
fit à cette occasion un exposé très com-
plet sur la géographie agricole du can-
ton de Neuchâtel. Oubliant un peu
l'heure du dîner qui devait avoir lieu
à La Vue-des-Alpes, ces messieurs...
et dames parcouraient encore les pâtu-
rages à une heure et demie. Ce qui
montre l'intérêt qu'ils trouvaient à étu-
dier notre système d'alpage.

L'après-midi, une démonstration de-
vait avoir lieu dans une ferme du Va-
lanvron. Le temps étant incertain, les
explications furent données dans la
salle de l'école du Valanvron , spéciale-
ment préparée à cette occasion. Tout
ce monde s'installa sagement , les plus
petits devant, les plus grands derrière ,
ainsi que le voulait la hauteur des pe-
tites chaises.

M. Jacques Béguin , président de la
Société cantonale d'agriculture, reçut
ses hôtes au nom du groupement de

contrôle laitier de La Chaux-de-Fonds.
Il leur donna quelques explications sur
l'agriculture chaux-de-fonnière, sur les
raisons de la création dans cette com-
mune du premier groupement de con-
trôle laitier de Suisse et sur les buts
de cette association. M. Pierre Bill ,
employé du groupement, fit ensuite un
exposé sur le travail technique au sein
du groupement, travail qui permet de
renseigner les agriculteurs sur la ma-
nière d'affourager rationnellement leur
bétail en hiver, sur le rendement in-
dividuel de chacun de leurs animaux
et sur d'autres problèmes particuliers
à chaque ferme. Il s'en suivit une dis-
cussion très animée. Elle aurait pu se
prolonger longtemps si les exigences du
programme ne l'avaient interrompue.
Pour terminer, un agriculteur de la
région fut appelé à dire ce qu'il pensait
et ce qu'il retirait des groupements de
contrôle, puis, il fit visiter son domai-
ne. Chacun put admirer la qualité de
l'herbage que l'on peut obtenir grâce
à de bons soins aux prairies.

La fin de la journée avait un intérêt
surtout touristique. Les autos se frayè-
rent un passage sur la route forestière
le long du Doubs, qui est à notre avis
l'endroit du Jura le plus intéressant
à visiter puis passèrent par La Brévine,
pour rentrer à Neuchâtel par le Val-de-
Travers.

En redescendant vers le Vignoble ¦

Après la nuit à Chaumont, il était
prévu au programme du second jour
une démonstration au groupement d'é-
tude agricole de Lignières. Les ingé-

nieurs agronomes furent reçus dans
cette commune par son président, M.
Bonjour , et par l'animateur du groupe-
ment d'étude, M. Monnier, gérant de la
Société d'agriculture du district de Neu-
châtel.

M. Bonjour se plut à relever la con-
fiance qu'ont acquise les agriculteurs de
sa commune envers les techniciens agri-
coles. Il espère que grâce aux contacts
étroits qui se sont établis depuis une
année, il sera possible d'avancer dans
l'amélioration du rendement agricole.

Dans son exposé, M. Monnier dépas-
sa le cadre du groupement de Lignières
en exposant d'une manière claire et
précise comment doit être envisagée la
collaboration entre les agriculteurs, les
offices commerciaux et les techniciens
pour la vulgarisation des connaissances
agricoles et leur application. Le grou-
pement de Lignières est d'ailleurs un
exemple du genre, également unique en
Suisse.

Ce fut ensuite la descente dans le
Vignoble, par de petits chemins d'un
intérêt touristique souvent méconnu. La
caravane traversa tout le Vignoble
neuchâtelois, en s'arrêtant à la cave
du Prieuré de Cormondrèche, avant
d'arriver dans la Béroche pour le dîner.

L'après-midi, pour terminer digne-
ment cette étude des vins neuchâtelois,
une dégustation était offerte par l'Etat
de Neuchâtel à l'Abbaye de Bevaix.
Une démonstration de la collaboration
qui doit exister entre les agriculteurs

et les techniciens
Au cours de leur voyage, les ingé-

nieurs agronomes de Suisse romande
ont certainement appris à mieux con-
naître le canton de Neuchâtel. Us ont
surtout eu des démonstrations vivantes
de la collaboration active qui peut ex-
ister entre les techniciens et les agri-
culteurs, et la manière de l'organiser.
Cela n'était pas inutile à une époque
où en Suisse des commissions fédérales
et cantonales étudient les possibilités
d'introduction d'un système de con-
seillers d'exploitation.

M. GUEISSAZ.

Chronique suisse
Ecrasé contre un arbre par un char

BROUGG, 20. — A Ueberthal , M. F.
Gehrig, agriculteur , âgé de 45 ans,
était occupé à rentrer du foin , lors-
qu 'un char se mit en mouvement sur
le pont de grange. M. Gehrig voulut
le retenir, mais il fut entraîné et
coincé contre un arbre. Transporté
d'urgence à l'hôpital , le malheureux
ne tarda pas à succomber à ses bles-
sures.

«Le contrôle des prix
continuera après 1956 »

déclare le conseiller fédéral
Holenstein à la Fédération

chrétienne des ouvriers sur métaux
ZURICH, 21. — L'assemblée de la

Fédération chrétienne des ouvriers sur
métaux de Suisse a célébré le 50e anni-
versaire de cette organisation syndi-
cale. A fin avril , cette Fédération com-
ptait plus de 20.000 membres.

Le conseiller fédéral Holenstein, qui
honora de sa présence cette assemblée,
esquissa les tâches des syndicots en
leur qualité de parties constituantes
de l'ordre social actuel.

Jetant un regard sur l'avenir, le con-
seiller fédéral a reconnu que l'abandon
du contrôle réduit des prix à la fin de
1956 amènerait de grosses difficultés
et de ce fait ne saurait être envisagé.

Quant à la question de la construc-
tion d'habitations à des prix aborda-
bles pour les familles à revenu modes-
te, le chef du Département fédéral de
l'économie publique déclara qu'on ne
saurait remédier à la pénurie de loge-
ments par des ordonnances et des lois,
tandis qu 'une collaboration des mi-
lieux intéressés au problème arrive à
résoudre la question, ainsi que l'a ré-
cemment prouvé la ville de Fribourg.
Quant aux questions qui se posent dans
le domaine de l'assurance sociale, no-
tamment de l'assurance invalidité, de
l'assurance maternité, des allocations
pour enfants et des caisses de com-
pensation familiales, le conseiller fé-
déral Holenstein, a constaté que de
grands progrès avaient été réalisés
ces années passées, ainsi que le mon-
trent de nombreux règlements con-
tractuels des salaires et traitements
dans l'économie privée, ainsi que dans
l'administration de l'Etat. En revan-
che, rétablissement des bases légales
dans le domaine des caisses de com-
pensation familiales, dans les cantons
et la Confédération, exigera encore de
longs travaux préparatoires.

Fêtes aéronautiques
de Genève

Aéroport de GENEVE-COINTRIN
Meeting international d'aviation

civile et militaire
25 et U Juin

Participation exceptionnelle
Pays représentés : Allemagne - Canada -
Espagne - Etats-Unis - France - Gran-
de-Bretagne - Italie - Suède - U.R.S.S.

et Suisse.
Les grandes vedettes de l'aviation civile :
Jacqueline Auriol, la femme «la plus

vite du monde».
Monique Caillard, championne de France

d'acrobatie.
Michel Berlin, champion de France d'a-

crobatie.
Francis Liardon, champion suisse d'acro-

batie.
Pierre Lard, champion français de saut

en parachute.
Falderbaum, champion d'Allemagne d'a-

crobatie en planeur.
Plusieurs pilotes passeront «le mur du son»
Prix des places de Fr. 3.- (dames Fr. 2.-)

à Fr. 15.-
Bureaux de location : Swissair-Terminus,
gare de Cornavin - Association des In-
térêts de Genève, 3, place des Bergues
Maison Natural Le Coultre , 16, Grand-
Quai - Au Grand Passage, rue du Rhône -
Tabacs Loertscher, 23, rue du Rhône.
Place Cornavin-Station CGTE samedi 25
juin de 10 h. à 19 h., dimanche 26 juin
de 8 h. à 14 h. 30, Hall de la Gare, diman-
che 26 juin de 8 h. à 15 h.

« 50 ANS D'AVIATION » EXPOSITION
dans le grand hangar du 24 juin au 17
juilet. De l'hélicoptère des frères Dulfaux
1905 aux avions à réaction les plus mo-
dernes. Heures d'ouverture : tous les jours
de 9 h. à 22 h.
Prix d'entrée : Fr. 2.-; enfants Fr. 1.-,
écoliers accompagnés en groupe Fr. 0.50.

IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.

L'arrêté sur l'utilisation de la récolte
de pommes de terre, pris par le Conseil
fédéral dans sa dernière séance, auto-
rise, comme les années précédentes, la
régie des alcools à prendre les mesures
nécessaires pour utiliser la récolte de
cette année sans distillation. Il prévoit
des subsides pour le transport des pom-
mes de terre afin de permettre un prix
de vente uniforme. Pour assumer l'uti-
lisation des excédents éventuels, les
exploitants de porcheries industrielles
et, au besoin, d'autres acheteurs de
fourrages, sont obligés d'acquérir des
pommes de terre pour l'affouragement.
En outre, l'importation de certains
fourrages est subordonnée à l'achat de
produits de pommes de terre pour l'af-
fouragement. La régie des alcools com-
muniquera les détails des différentes
mesures d'utilisation, après avoir con-
sulté les intéressés. Comme d'habitude,
les prix des pommes de terre de table
et des pommes de terre fourragères
seront fixés par le Conseil fédéral im-
médiatement avant la récolte.

Utilisation de la récolte
de pommes de terre de 1955



PANTALONS S
POUR M E S S I E URS §

gabardine infroissable, très élégant, ||
tenant le pli, exécution soignée, Ion- JE
gueur sur mesure, retouches gratuites, I

en 9 teintes '.'

Fr. 27.- I
EXCELSIOR I

TOUR DU CASINO ||
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Pour votre matériel de camping, vous avezintérêt à nous consulter. Demandez sansengagement notre catalogue gratuit.
Facilités de paiements sur demande.
Nouveau : matelas en mousse synthétique,très confortable, léger, isolant parfaite-

i ment de l'humidité.
Fr. 29.50

YVAN MAIRE
LA CHAUX-DE-FONDS

Av. des Forges 39 Tél. (039) 2.64.03

I Un 

aliment comp let...

Le lait n'est pas un simp le liquide comestible: il est
un aliment complet. Car il contient, sous une forme

j aisément digestible, les éléments fondamentaux que
sont les protéines, la graisse et le sucre (de lait) , ainsi

! MSku que de précieux sels minéraux (chaux) et une série de

I km*W vitamines indispensables ; le tout dans les meilleures
wffl proportions. Quel miracle qu 'une tasse de lait ! CPL

WM

Le Café du Glacier
BOUCHERIE 5

prend des

PENSIONNAIRES
et se recommande pour ses petits soupers,

ainsi que ses excellentes fondues
Salles spéciales pour comités

Léon Bandi-Sauser Tél. 2 27 82

Demain soir, à 18 h. 45, aux Eplatures ETOILE ¦ FLEURIER

p l i j i j j  annonce la proximité
I des vacances qu'il

j j  j j convient d'organiser

!]! j i j dans cous les détails.

I Afin de partir en toute
j j j j i j j  quiétude, ayez soin de

j ll I mettre en lieu sûr vos

I I J | objets précieux.

i fnlffnjfff Demandez-nous donc le
;' i j j j |  tarif de 'location de nos

! l| || I divers compartiments

Ull de coffre-fort, où vos

[Il valeurs seront à l'abri
S W du vol et du feu.

>
é̂ m  ̂ LA CHAUX-DE-FONDSm* < ' ' ——

t N

r 1905-1955 A

tjk ŝâ
Que lui offrir ?

W. B AIL L OD
<: BI10UTIER-JOAILLIER

D-J.-Richaid 21 Tél. 2 14 75

vous conseillera

Employée
Personne active et de confiance est cherchée pour dif-
férents travaux faciles de bureau et d'atelier. Très bons
gages à personne capable. Entrée immédiate ou à con-
venir. Même adresse on demande

jeune homme
pour différents travaux d'atelier. Ecrire sous chiffre
A. G. 13111, au bureau de L'Impartial.

Particulier vend de première main

FORD SKYLINER 54
auec équipement unique en suisse
Etat de neuf avec garantie. Prix exceptionnel. — Ecrire
sous chiffre OFA 6775 L., à Orell Fussli-Annonces,
Lausanne.

AÇTIPW S
SALAIVSE DES GRISONS 1

bien sec les 100 gr. fr. t m m Cavec ristourne) K
par pièces entières le kg. 9.80 M

Œufs frais importés ¦
poids origine 52/53 gr. la pièce fr. — .20 net 1 mmEdans tous les magasins des

COOPÉRATIVES RÉONIES J
ON DEMANDE pour entrée tout de suite
ou date à convenir

mécanicien -
faiseur d'étampes

au courant de la fabrication d'attaches
pour la boite de montre.
Ecrire sous chiffre P 10.772 N, à Publici-
tas, La Chaux-de-Fonds.

Association culturelle
CHER CHE

jeune collaboratrice cultivée , dynamique et de
présentation impeccable, pour la diffusion de sesdisques à La Chaux-de-Fonds (tous les jours ou-
vrables de 14 à 19 heures).

Faire offres avec photographie et curriculum
vitae sous chiffre D. N. 13199, au bureau deL'Impartial.

Chapelle Âdventtefe
10, Jacob-Brandt , 10

Mercredi 22 juin, à 20 h. 15
CONFÉRENCE par M. Riemens. — Sujet :

Votre vie!
Que vaut -elle t
Vaut-il la peine de vivre ? Y a-t-il un bonheur
réel et durable ? Pouvons-nous le goûter à cetâge technique et atomique ? Entrée libre.

'L 'IMPARTIAL» est tu nartout et oar tnna

Le NTJ-ENAMEL est considéré dans 72
pays du monde comme le meilleur pro-
duit et est également connu chez nous
comme la « couleur magique ». Pour
chaque usage et chaque objet , NU-ENA-
MEL a créé le vernis le plus approprié,
possédant des qualités spéciales. Pein-
dre avec le NU-ENAMEL est un plaisir,
le résultat est une joie. Nous vous
conseillerons volontiers.

La bonne droguetle

lâ aW

j Pour vos

robes

v:: deux-pièces
¦ ¦"¦ costumes

Hf manteaux

|M Voyez nos

\ a belles nouveautés
Wa en lainage

III en soie

|| ! en rayonne

fH en coton ;

1 C*Vô %d
|1 AU COMPTOIR DES TISSUS

| SERRE 22
WË& PREMIER éTAGE
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Tous les Sports...
L'assemblée annuelle des délégués

des clubs de la Ligue suisse
de hockey sur glace

D'importantes décisions
ont été prises

De notre correspondant de St-Imier :
L'organisation. — L'organisation de

ces importantes assises avait été con-
fiée au H.-C. Saint-Imier. A l'heure
précise, M. Thoma, ayant à ses côtés
ses collaborateurs du comité central, a
ouvert l'assemblée. L'appel a fait cons-
tater la présence de plus de la moitié
des clubs représentés par plus de deux
cent vingt délégués.

L'après-midi de samedi fut consa-
cré en partie, à la remise des titres et
diplômes, avec médailles, avec l'annon-
ce des résultats des championnats de
l'hiver 1954-1955.

L'assemblée remercia le bon Badrutt,
pour les services éminents qu'il a rendus
à la cause du hockey sur glace, en lui
remettant l'insigne habituel, M. Georges
Goël, pour les mêmes raisons, étant
dimanche, acclamé membre d'honneur
de la LSHG.

Le cahier des propositions était ex-
trêmement volumineux. Il contenait pas
moins de 48 propositions. Toutes ne
présentaient pas le même intérêt et
n'ont pas retenu au même titre l'at-
tention des délégués. On s'en tiendra
donc à celles qui donnèrent lieu le plus
à discuter, discussions souvent fort
animées et l'assemblée connut même
des moments tumultueux, mais les dé-
bats, ainsi que le dit au terme de l'as-
semblée Me Eric Walther, lorsqu'il ren-
dit hommage au travail du comité cen-
tral , plus spécialement à son président
M. Thoma, gardèrent toujours un très
bon ton.

La question des transferts
L'assemblée fut animée, notamment,

lorsque l'on aborda la question des
transferts des joueurs de la L.N.A. et
B. Il fut décidé, à une grosse majorité,
qu'un joueur ne peut participer au
championnat suisse L.N.A. et B. pendant
une saison, lorsqu'il • a demandé son
transfert. Il reste donc sur la touche ;
il peut jouer en série inférieure.

Cette décision claire devait pourtant,
dimanche matin, donner lieu à un nou-
veau débat quant à son interprétation
pour les transferts demandés il y a quel-
ques mois à peine. L'assemblée, avec
sagesse, décida que les joueurs qui
avaient déjà pris des engagements avec
de nouveaux clubs, avaient la possibilité
de jouer le championnat de L.N.A. et B.
la saison prochaine s'ils retournent à
leur ancien club. Pour l'avenir, la déci-
sion de samedi, règle les cas définitive-
ment.

La question des transferts était l'une
des plus importantes à résoudre. Celle
du statut des joueur s canadiens dans
nos équipes ne l'était pas moins. On
s'en occupa dès la reprise des travaux
dimanche matin. On connaît les propo-
sitions faites à ce sujet. Elles ont ren-
contré à l'époque un large écho dans la
presse.

Finalement et par un vote compact,
l'assemblée donna raison aux défen-
seurs du statu quo. Il n'y aura donc
rien de changé la saison prochaine, tout
au moins, et certainement avant long-
temps si l'on tient compte de l'état
d'esprit qui règne à ce sujet dans la
grosse majorité de nos clubs.

L'assemblée s'est montrée favorable
à une augmentation du nombre des
clubs de L.N.B., Petit-Huningue et Mar-
tigny viendront dès l'ouverture de la
nouvelle saison compléter le groupe
actuel des équipes de L.N.B. puis le
championnat suisse, Série A. de l'hiver
1955-1956.

Jeux Olympiques ? — Relativement
aux cotisations, taxes de licences des
jeueur s et des arbitres, au budget, les
propositions du comité central furent
agréées. Il y a un an, Davos, dans un
geste fort élégant et que l'on mit heu-
reusement en évidence à St-Imier,
avait renoncé à organiser l'assemblée
de cette armée. Aussi les délégués réu-
nis chez nous, furent-ils unanimes à
faire choix de Davos pour leurs assi-
ses de 1956.

On s'est demandé si notre équipe
nationale doit participer aux Jeux
Olympiques d'hiver en 1956. L'inscrip-
tion de la Suisse peut se faire. Quant à
participer effectivement à c es jeux,
c'est un autre problème. Aussi l'assem-
blée a-t-elle fait confiance au comité
central pour en décider , après que la
commission technique aura pu se ren-
dre compte si, véritablement, nos jou-
eurs sont suffisamment préparés pour
défendre honorablement nos couleurs.
Souhaitons qu 'il en sera bien ainsi, le
moment venu.

Trois membres de la commission tech-
nique ont estimé avoir fait leur devoir
et ont demandé à être remplacés. Ce
sont MM. Badrutt , Toffel et Hegi. L'as-
semblée leur a désigné des successeurs

en la personne de MM. Charles Loh-
rer, Y. Croset et Mauler , non sans avoir
remercié comme il convenait les trois
démissionnaires pour leur utile et sou-
vent très délicat travail.

MINI-GOLF

Le match retour
Chaux-de-Fonds MGC -

Montreux
Plusieurs concours étaient à l'ordre du

jour pendant le week-end de samedi et
dimanche. Le plus important fut la ren-
centre amicale entre La Chaux-de-Fonds
MGC et Montreux. 14 concurrents par lo-
calité s'affrontèrent pour participer à la
revanche du premier match, qui fut ga-
gné à l'aller, à Montreux , rappelons-le pour
mémoire, par l'équipe du bas aux points
et le MGC Chaux-de-Fonds au fair-play.
L'équipe locale attendait son adversaire de
pied ferme et avait décidé de vaincre ;
comptant sur l'avantage de pouvoir jouer
sur son terrain, elle prit sa tâche à coeur
et battit son adversaire de très nette fa-
çon, ne lui laissant aucun espoir de s'af-
firmer, ni avec la 1ère, 2e ou la 3e équipe.
Toute l'équipe chaux-de-fonnière est à fé-
liciter pour son magnifique succès. Une
«belle» a été prévue pour un de ces pro-
chains dimanches sur un terrain neutre ,
éventuellement à Yverdon ou Sainte-
Croix.

Voici les résultats :
Chaux-de-Fonds I bat Montreux I 598

à 525 (aux points) .
Chaux-de-Fonds II bat Montreux II 57

à 64 (au fair-play) .
Chaux-de-Fonds III bat Montreux III

612 à 545 (aux points) .
Résultats individuels fair-play : 1. Vin-

zenried (M) 16 victoires ; 2. Graber (C)
15 ; 3. Miserez (C) 15 ; 4. Breguet (C) 13 ;
5. Pillet (M) 12 ; 6. ex. Hoffmann père ,
Hoffmann fils (M) , Jaquet (C) 11 ; 9.
Boillat (C) 10 ; 10. Valli (M) 7.

Résultats individuels aux points : 1.
Bourquin (C) 93 ; 2. Schneider (C) 99 ;
3. Grossenbacher (C) 101 ; 4. Arnoux (C)
104 ; 5. Zuberbuhler (M) 107 ; 6. Vuille (C)
109 ; 7. Reuge (C) 109) ; 8. Comte (C)
111 ; 9. Pasche (C) 113 ; 10. Cornamusaz
(M) 114 ; 11. Aubert (M) 114 ; 12. Tiè-
che (C) 114 et viennent ensuite 8 joueurs ,
dans l'ordre, Durand (C) , Wioska (M) ,
Sottas (M), Dumas (M) , Bornand (M) ,
Rotacher (M) , Scnmidlin (M) , Dischler
(M).

Concours du brassard «Blanc» pour dames
1. Mme Lambrigger 51 points ; 2. Mlle

Comte 51 : 3. Mme Graber 56 ; 4. Mme
Bourquin 66 ; 5. Mme Grossenbacher 70 ;
6. Mlle Crivelli 73 ; 7. Mlle Gerber 79.

12 participants ont effectué ce concours.

Concours chrono-Minigolf pour dames
1. Mme Graber 66 points ; 2. Mme Mo-

ser 67 ; 3. Mlle Gogniat 73 ; 4. Mlle Mosse
76 ; 5. Mme Comte 84.

Ce concours pour le magnifique chrono-
Minigolf a attiré la participation de 15
concurrentes.

Concours chrono-Minigolf
pour hommes

Ce concours qui fut le plus important
en nombre de joueurs (80) a donné lieu
à une lutte acharnée. Finalement ce sont
deux joueurs Reuge et Bourquin qui se par-
tagèrent la première place avec le résultat
magnifique de 39 points, établissant ainsi
un nouveau record de jeu, détenu
depuis l'an dernier par Comte avec 41
points.

Voici les résultats : 1. Reuge et Bour-
quin 39 pts ; 3. Cornamusaz 44 ; 4. Schnei-
der 45 ; 5. Graber 47 ; 6. Comte 48 ; 7.
Arnoux 49 ; 8. Pasche 50 ; 9. Tièche 51 ;
10. Sottas 51.

Jmy . Une Neuchâteloise championne
suisse de golf

Aux récents championnats suisses de
golf , à Zurich, Mlle Jacqueline Stûcki,
du Club de Golf de Neuchâtel, a con-
quis de haute lutte le titre de cham-
pionne suisse. Cette toute jeune joueu-
se a, en outre, battu le joueur No 1
dans une rencontre interclubs Bâle-
Neuchâtel, dimanche dernier à Pierra-
bot.

MOTOCYCLISME

Encore un accident mortel à la course
Milan-Tarante

(SI) — Un troisième coureur a trouvé
la mort dans la course motocycliste
Milan-Tarante. II s'agit dn coureur ita-
lien Ermanno Camilletti qui, sur Mon-
dial, s'est tué près de Nola (Naples),
sa moto s'étant écrasée contre un arbre.

D'autre part, une jeune fille qui avait
été renversée par la moto du coureur
Coro, près de Cesena (Romagne), a été
blessée.

FOOTBALL

A. C. F. A.
Résultats du lundi 20 juin - Coupe
Services Industriels - UBS 1-0.
8e finale: Imsa - Travaux publics 1-9.
Jeunesse catholique I - Sapeurs 1-3.

Matches du mardi 21 juin
Universo - PTT.
Impartial - Services Industriels.
Hockey-Club -Ski-Club.

Matches du mercredi 22 juin
Vainqueur Universo - PTT - Vou-

mard. Beau-Site - Montagnards.

CYCLISME

Ockers en tête du challenge
Desgrange-Colombo

Après le tour de Suisse, Koblet et
Ockers, qui ont obtenu les deux pre-
mières places, sont également en tête
(mais dans l'ordre inverse) du classe-
ment du challenge Desgrange-Colom-
bo :

1. Constant Ockers, Belgique, 68
points ; 2. Hugo Koblet, Suisse, 58 pts;
3. German Derycke, Belgique, 53 pts ;
4. Fiorenzo Magni et Fausto Coppi , Ita-
lie, chacun 51 pts ; 6. Louison Bobet ,
France, 40 pts ; 7. Bernard Gauthier ,
France, 38 pts ; 8. Rick van Steenber-
gen, Belgique, 36 pts ; 9. Jean Bran-
kart , Belgique, 35 pts ; 10. Raphaël Ge-
miniani, France, 33 pts ; 11. Roger De-
cock, Belgique, 32 pts ; 12. Gilbert Sco-
deller, France, et Gastone Nencini, Ita-
lie, chacun 30 pts ; puis Carlo Clerici ,
15 pts, Ferdinand Kùbler, 13 pts.

Classement par nations : 1. Belgique,
352 pts ; 2. France, 272 pts ; 3. Italie,
232 pts ; 4. Suisse, 103 pts ; 5. Hollande,
30 pts ; 6. Espagne, 20 pts ; 7. Angle-
terre, 19 pts : 8. Luxembourg, 9 pts.

Reunissant dimanche
plus de 200 participants

La course nationale de côte
Bienne - Macolin

a obtenu un brillant succès
Plusieurs coureurs appartenant aux

différentes catégories — amateurs A, B,
seniors et juniors — se sont présentés
dimanche matin sur la ligne de départ
de la 6e édition de la course nationale
de côte Bienne-Macolin qui, au fil des
années prend de plus en plus d'ampleur.
Cette épreuve, longue de 39,400 km.,
comporte près de 25 km. d'un parcours
absolument plat pour monter ensuite
de façon progressive jusqu'à l'arrivée
fixée devant l'Ecole fédérale de gym-
nastique et de sports. 78 juniors et se-
niors ont pris le départ et c'est finale-
ment le Zurichois Lutz qui, lâchant tous
ses concurrents, s'est présenté seul sur
la ligne d'arrivée. Déplorons les nom-
breuses chutes qui éliminèrent nombre
de concurrents encore bien placés, et
notamment de Schneppler, de Kaisten,
que l'on releva avec une fracture de la
clavicule.

Chez les amateurs B, c'est Erdin de
Gansingen qui s'est imposé après avoir
dominé ses riveaux dans les dernières
côtes.

Les amateurs A, au nombre de 35, ont
pris un départ très rapide, mais le pe-
loton est resté groupé durant une ving-
taine de kilomètres. C'est alors que le
Jurassien Kottelat de Mervelier déclen-
cha la bagarre en démarrant sèche-
ment, emmenant dans sa roue le Ber-
nois Papis. Plusieurs poursuivants par-
vinrent à rejoindre après quelques kilo-
mètres dont le Lausannois Jaccoud qui
eut malheureusement des ennuis avec
son dérailleur, ce qui le retarda pas-
sablement. Quatre hommes abordèrent
le dernier virage qui mène à l'arrivée,
mais deux d'entre eux chutèrent, si
bien que Papis de Bibersein parvint à
battre au sprint Hagi.

Voici les principaux résultats :

Juniors et seniors
1. Lutz Erwin, Zurich, 1 h. 14'52" ;

2. Bigler Otto, Kiesen, 1 h. 15'17" ; 3.
Tonny Edgar, Yverdon, 1 h. 15'34" ; 4.
Wuillaume Francis, Moutier, 1 h.
15'36" ; 5. Nicolin Claude, Lausanne ;
6. Probst Ehrard, Lommiswil ; 7. Ri-
chard Daniel, Bienne ; 8. Besson Roger,
Vallorbe (1er senior) ; 9. Dreyer Fran-
cis, Delémont ; 10. Moser Paul, Lutzel-
fluh ; 11. Baumann M., Bâle ; 12.
Schmitz Jean, Delémont ; 13. Baume
J.-P., La Chaux-de-Fonds ; 14. Sofia
Heinz, Langendorf ; 15. Terrini Jac-
ques, Le Locle, etc.

Amateurs B
1. Erdin Marcel, Gansingen, 1 h.

11'42" ; 2. Schwayzenbach Jacob, Ober-
goesgen, 1 h. 12'01" ; 3. Buchi Alfred,
Hagenbuch, 1 h. 12'08" ; 4. Bonjour
Georges, Cortaillod, 1 h. 12'20" ; 5. Bes-
suchet André, Renens, 1 h. 12'27" ; 6.
Laupi Heinz, Olten ; 7. Hausmann Ar-
thur, Hittau ; 8. Egolf Claude, Bienne,
1 h. 12' 37" ;

Amateurs A
1. Papis Peter, Bibersein , 1 h. 11*20" ;

2. Hagi Werner, Berne; 3. Kottelat Ber-
nard, Mervelier ; 4. Buttikofer Marcel ,
Buren ; 5. Joss Edi, Hochstetter ; 6.
Walti Hans, Bumpliz ; 7. Beuchat Gil-
bert , Boncourt ; 8. Hunziker Hans,
Kirchleerau ; 9. Stebler Benno, Zull-
wil ; 10. Wuest Franz, Lucerne ; 11.
Tendon Louis, Bienne ; 12. Marcozzi
Jimmy, La Chaux-de-Fonds ; 13. Jac-
coud André, Lausanne ; 14. Wisler
Kurt , Granges ; 15. Richard Jeanclau-
de, Lamboing.

Les vainqueurs du Tour de Suisse

Le 19e Tour de Suisse prit f i n  à Zurich avec la 3e victoire de Hugo koblet,
vainqueur en 1950/ 53/ 55. Le capitaine de l'équipe Cilo a montré sa forme dans
les montagnes et devint le roi de la montagne du Tour. Ce f u t  par contre
dans sa propre spécialité, la course contre la montre dans la dernière étape,
qu'il f u t  battu contre toute attente par le Belge Jean Brankart (à droite) qui

lui prit S secondes après une lutte âpre sur 83 kilomètres.

AUTOMOBILISME

Ensuite de la catastrophe du Mans
et par sympathie pour les victimes

Le Grand Prix de Berne
1955 n'aura pas lieu

BERNE, 21. — Les membres de la
« Société du Grand Prix pour automo-
biles et motocyclettes à Berne », com-
prenant le Circuit S. A., Berne, la sec-
tion de Berne de l'ACS, la Société
pour le développement du sport moto-
cycliste, Berne, la Société des Hôteliers
de la ville de Berne, la Société de Dé-
veloppement de la ville de Berne, d'en-
tente avec la Commission nationale
sportive de l'ACS, l'Automobile-Club de
Suisse et l'Association des coureurs sur
automobiles, ont décidé que le Grand
Prix pour automobiles et motocyclettes
prévu pour le 21 août 1955, n'aura pas
lieu.

Bien que le Grand Prix de Berne ne
soit organisé que pour des raisons spor-
tives, tous les participants à la séance
ont été unanimes à reconnaître que
la catastrophe du Mans, avec les souf-
frances humaines qu'elle a entraînées,
appelle la compassion de chacun et un
témoignage commun de sympathie.

Les organisateurs des courses de
Berne, qui ont du reste toujours voué
la plus grande attention à la sécurité
des spectateurs, veulent d'abord at-
tendre les résultats de l'enquête sur
les causes de ce regrettable accident.
Ils savent qu'ils sont d'accord avec l'o-
pinion publique si, par tact, ils renon-
cent cette année, aux courses de Berne.

ciraiiiue neuchâteloise
Le Locle

Exploit de chauffard
De notre correspondant du Locle :
Dans la nuit de samedi à dimanche, des

passants attardés qui se trouvaient près
du Temple Allemand aperçurent une auto
roulant à la rue du Marais à une allure
folle. Au moment de s'engager dans la
rue M.-A.-Calame, le bolide se mit à zig-
zaguer dangereusement, passant d'un trot-
toir à l'autre, lesquels portent les traces
des roues qui, en frottant le granit, fai-
saient jaillir des étincelles.

La machine allait si vite que personne
ne put relever son numéro. Un agent de
service réussit à la repérer stoppant de-
vant un établissement public. Elle était
conduite par un jeune homme de 16 ans,
lequel ne possède pas de permis de con-
duire et, par conséquent pilotait une ma-
chine qui ne lui appartenait pas. Contra-
vention a été dressée, naturellement.

Les protecteurs des animaux
de Suisse romande se sont réunis

à Martigny
MARTIGNY, 21. — L'Union romande

des SPA qui groupe toutes les sociétés
protectrices des animaux des cantons
de Vaud, Genève, Valais, Fribourg et
Neuchâtel, s'est réunie samedi à Mar-
tigny, sous la présidence du Dr J. Staeh-
li, vétérinaire cantonal neuchâtelois et
président central de l'Union. De nom-
breuses personnalités avaient tenu à
assister à cette séance.

Le rapport présidentiel destiné à
rappeler ce qui a été fait au cours des
mois précédents dans le domaine de la
protection, fut un modèle de réalisme
et de précision. Un hommage fut ren-
du à M. Cari Ott, ancien président, pour
la belle activité qu'il a fournie tout au
long de son mandat.

Les comptes furent approuvés.
Au cours de la discussion, Mme El-

les-Privat, secrétaire du bureau zoo-

phile intenational humanitaire de Ge-
nève, souligna quelques cas flagrants
et récents de mauvais traitements dont
furent victimes des bêtes.

M. Egger, de Soleure, apporta le salut
de l'Union des Sociétés suisses alle-
mandes et remit au président un pro-
jet de loi sur la protection des ani-
maux.

Après un repas fort animé, les as-
sistants purent admirer la projection
d'un film floklorique de M. Roland Mill-
ier « Terre valaisanne » et de très beaux
clichés sur la faune alpestre, commen-
tés par le gendarme valaisan Fellay.

La prochaine assemblée générale au-
ra lieu à Vevey.

La Société protectrice de La Chaux-
de-Fonds était représentée par son pré-
sident, M. M. Leuba.

La Chaux-de-Fonds
Ouverture des drogueries.

Les drogueries Perroco S. A., Place de
l'Hôtel-de-Ville 5 et Graziano & Cie,
avenue Léopold-Robert 75, seront ou-
vertes mercredi 22 juin, raprès-midi.

Au tribunal de police
Le tribunal de police de notre ville

a tenu une audience sous la présidence
de M. J.-L. Duvanel, substitut, et du
greffier, M. Jean-Claude Hess.

M. W. qui a logé dans un hôtel de la
ville s'en est allé après avoir cassé le
lavabo de sa chambre. H a été con-
damé à 10 jours d'emprisonnement par
défaut.

L. R., coupable d'escroqueries, a été
condamné à 6 jours d'emprisonnement,
mais bénéficie du sursis pendant 3 ans.

Mme S., qui héberge chez elle un en-
fant qu'elle n'a pas envoyé à l'école, a
été condamné à 5 jours d'arrêts par
défaut.

A. B., accusé de filouterie d'auberge
et d'escroquerie a été condamné à 40
jours d'emprisonnement, sans sursis.

J. S., a été condamné à 10 jours d'em-
prisonnement réputés subis par la pré-
ventive, pour plusieurs vols.

Condamnations pour ivresse au volant
Le tribunal a condamné pour ivresse

au volant Henri-Louis Piaget, domi-
cilié au Locle, à 2 jours d'arrêts, 20 fr.
d'amende et aux frais de 100 fr.

Sous la présidence de M. André Gui-
nand, le tribunal a condamné Albert
Erard, né en 1913, héliograveur, domi-
cilié en notre ville, à 10 jour s d'em-
prisonnement, à 30 fr. d'amende et aux
frais par 150 fr. pour ivresse au volant.
En 1954, le susnommé a déjà été con-
damné pour un même délit à 5 jours
d'arrêts.

Niveau du lac de Neuchâtel
Le 18 juin, à 6 h. 30 : 429.66.
Le 20 juin, à 6 h. 30 : 429.65.
Température de l'eau : 16 degrés.

CE QU'IL FAUT SAVOIR
SUR LES MALADIES
MENTALES
Quelles sont exactement ces maladies ?
Comment les traite-t-on ? Pourquoi le
nombre des malades français augmen-
te-t-il de 500 chaque année ? Lisez Sé-
lection de Juillet, vous y trouverez des
faits précis sur ces maladies tragiques
qui font plus de victimes que toutes les
autres réunies, et sur les progrès ré-
cents réalisés pour les guérir. Achetez
dès aujourd'hui votre Sélection de
Juillet.

Lisez « L'Impartial » !
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Le commerçant avisé
prend les trains du matin
qui lui font gagner du temps. Il a du reste pu prolonger
son sommeil, car il prendra son petit déjeuner au wa-

.-, ! gon-restaurant et commencera ainsi la journée par une
satisfaction. Les trains du matin l'emmèneront à desti-
nation, dans la plupart des cas, pour l'ouverture des
bureaux, des magasins et des fabriques.
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L économie est une qualité louable, mais elle ne doit pas être un but en soi!
Seul l'homme d'affaires aux vues larges peut la pratiquer avec des chances
de succès. De plus, très souvent , de prendre ses dispositions à temps permet
la réussite d'une entreprise. Clarté , précision et consultation rapide épargnent
temps et argent. C'est pourquoi nous employons les véritables dossiers à sus-
pension MONO-MAP , système breveté.
Et pourquoi précisément MONO-MAP?? Pour la bonne raison que ce 'dossier
conserve dans un ordre parfait toutes les pièces comptables. Finies les longues
et fastidieuses recherches; chaque document reste à portée de la main, en une
seconde à disposition pour être consulté ou complété. Enfin, avec MONO-MAP,
les dossiers en suspens n'encombrent plus le bureau. <i

A ujourd 'hui vous est offert...
Un excellent produit NE HE R!

Enervement , où, quoi, comment? Mono-Map l'évite facilement.
Vous trouvez MONO-MAP dans les papeteries et les Magasins spécialisés
d'articles de bureau de toute la Suisse.
Fabrication NEHER S.A. Fabrique d'articles de Bureau Berne Belpstrasse 20

Téléphone 031/3 33 31
34

Beau chien
berger belge, 10 mois, avec pedi gree,
à vendre Fr. 200.—. Tél. 2.41.68.

3 nièces
quartiar du Centenaire,
prix 158 fr., tout confort ,

est à remettre ou à
échanger contre apparte-
ment mi-confort. Date à
convenir. — Faire offres
sous chiffre W. M. 13246,
au bureau de L'Impartial.

ON CHERCHE à acheter
pousse - pousse poussette
d'occasion en bon état
Pressant. — Paire offres
sous chiffre P. T. 13067,
au bureau de L'Impartial.

2 veios-moieur
pour dame et monsieur,
à vendre, parfait état.
Bas prix. Echange pos-
sible contre m^.rcfhandi-
ses neuves. — S'adresser
Numa-Droz 128, 3e étage,
à droite, de 18 à 20 heu-
res.

CHALET
à vendre près de la gare
de Montmollin , 7 cham-
bres, eau , électricité. Pos-
sibilité pour 2 familles. —
S'adresser â M. J. Leh-
mann, Temple - Alle-

mand 75 , En Ville. Tél.
(039) 2 82 45.

A VENDRE

FIAT 1100 TV
modèle 1955, à l'état de neuf , roulé 5000 km. —
Offres sous chiffre P 4738, à Publicitas, Neuchâtel

Samedi „. ,
| 25 juin Morteau
) Dép. 13 h. 30 Fr. 5.— 3

; Samedi Morteâu-Pontarlier
25 JUln Fr m_: Dép. 13 h. 30 Fr- la

Dimanche Genève-Colntrin
; 26 juin grand meeting international
j Dép. 6 h. d'aviation Fr. 16.—

_ . , Grindelwald-Trummelbach; Dimanche _ - _ . ,
26 juin Par Berne - Thoune - Interla-
nén 7 w kên - Trummelbach - Grindel-p- wald Fr. 19.-
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ainsi que de nombreux Modète lége, ^^articles de série, pour dames sn (orme hygiénique
et messieurs.
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Jusqu 'à Pr

5.000.-
pour le financement
de vos meubles

Demandez des ren-
seignements a v a n t
votre achat

Mobel-
Darlehens AG

Olten

Fabrique de branche annexe de '
l'horlogerie offre poste d'

adioini au chef
de la produciion

Possibilité à candidat capable ,
énergique et possédant de l'ini-
tiative, de se créer une situation
intéressante.
Adresser offres écrites sous chif-
fre M. L. 13117, au bureau de
L'Impartial.

FIAT
A vendre, de particu-

lier, nouvelle Fiat 1100,
en parfait état. — S'adr.
au Garage de l'Ouest, rue
Numa-Droz 132, télépho-
ne 2 24 09.

MOTO
Condor

200 cm3, sport, 1952, rou-
lé 17,000 km., en parfait
état, est à vendre. — S'a-
dresser à M. R. Noverraz,
rue des Fleurs 22, après
19 heures.
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Lapideur-Butter
DE BOITES OR

Polisseuse
BOITES OR

sont demandés tout de
suite. — S'adresser chez
M. Robert, Nord 187 (en-
tre 18 et 19 heures)

iii
finissages , mécanismes
cherche travail à domi-
cile ; à défaut j'entre-
prendrais terminages

Roskopf ancres à che-
ville ou cylindres. — S'a-
dresser au bureau de
L'Impartial. 13192

On cherche
jeune

commissionnaire
S'adresser à la Boulan-

gerie Courvoisier, D.-J.-
Richard 22. Tél. 2 17.33.

Radium
Qui enseignerait le posa-
ge de radium contre ré-
tribution. — Ecrire sous
chiffre B. T. 13260, au bu-
reau de L'Impartial.

RÉPARATIONS
Montres- Pendule»

Réveil»
Penrliil» neiirhatpioISRa
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Treuil
pour monte-charge est à
vendre. — M. P. Schiff-
mann, Jaquet-Droz 18.

ichantsez
votre vieille montre con-
tre une neuve. Aubry Nu-
ma-Droz 33, Réveils, pen -
dules et rhabillages.

Atelier de polissage
entreprendrait à polir

branches de Marquises.
Travail soigné. — Ecrire
sous chiffre A. N. 13058,
au bureau de L'Impartial.

Régleuse
Bonne ouvrière entre-
prendrait virolages, cen-
trages, se mettrait au cou-
rant du spirographe.
Ecrire sous chiffre C. R.
13141 au bureau de L'Im-
partial.

Progrès 13a
Achète argent comptant :
lits, taoles, armoires, buf-
fets de service, tentes de
camping, chaises, berceaux
tous genres de meubles
anciens et modernes, sa-
lons, studios, chambres a
coucher , salles à manger
ménages complets.
Tél. 2 38 51. Const. Gentil

couturière
capable et consciencieuse,
robes, manteaux, tailleurs,
etc., transformations di-
verses pour dames et en-
fants!. — S'adr-srrr au
bureau de L'Impartial.
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L'actualité suisse
A Berne

un sac postal contenant
environ 280.000 fr.

disparaît
BERNE, 21. — Un sac postal conte-

nant de 273.000 à 283.000 francs a dis-
paru au bureau de poste du transit à
Berne dans la nuit de samedi à diman-
che. Il s'agit des versements faits par
une vingtaine de bureaux de poste des
environs de Berne. Cet argent a été
comme d'habitude, envoyé le samedi à
Berne où il a été placé dans un sac.
le jour suivant étant un dimanche, sa
disparition fut constatée avec quel-
que retard. L'affaire n'a pas encore pu
être éclaircie et, bien entendu, la police
a été avisée.

La place de directeur
général des douanes
est mise au concours

BERNE, 21. — La place vacante de
directeur général des douanes figure
dans la Feuille officielle.

Simultanément, le chef du Départe-
ment fédéral des finances et des doua-
nes cherche un nouveau directeur de
l'administration fiscale fédérale , après
que son directeur actuel, M. Wyss, eut
démissionné prématurément pour des
raisons de santé.

A propos des taxes françaises
sur les licences

BERNE, 21. — L'administration fé-
dérale des contributions communique :

Il est rappelé que par un accord
franco-suisse du 10 février - 15 mars
1955 les donneurs de licences domi-
ciliés en Suisse peuvent demander,
lorsque certaines conditions sont rem-
plies, à être exonérés des taxes fran-
çaises sur le chiffre d'affaires (taxe
sur les prestations de services) de 3,55
pour cent qui grèvent les redevances
qu'ils reçoivent de France. On peut
obtenir tous les renseignements néces-
saires sur la procédure, qui doit être
engagée jusqu 'au 30 juin 1955, auprès
des Chambres de commerce canto-
nales.

Signature d'un accord commercial
chilo-suisse

BERNE, 20. — M. Edwin, Stopper, dé-
légué du Conseil fédéral aux accords
commerciaux, et le ministre des affai-
res étrangères de la République du
Chili ont signé un arrangement com-
mercial à Santiago du Chili. Cette con-
vention place la Suisse sur pied d'éga-
lité avec les pays liés au Chili par un
accord de clearing. De plus, elle prévoit
qu'il sera tenu compte à l'avenir des
achats indirects de produits chiliens
faits par la Suisse.

De son côté la Suisse appli-
quera à l'importation de produits
chiliens le régime en vigueur pour les
pays de l'OECE et facilitera l'exporta-
tion de biens d'investissement par l'oc-
troi de la garantie de la Confédération
contre les risques d'exportation.

Levée de troupes pour la conférence
des « quatre grands » à Genève

BERNE, 21. — Le Département mi-
litaire fédéral communique :

A la demande du Conseil d'Etat du
canton de Genève, le Conseil fédéral a
autorisé le département militaire fé-
déral à avancer la date du cours de
répétition du régiment d'infanterie 26,
pour lui confier les fonctions de garde
lors de la Conférence des Quatre
Grands. ; ¦

Les troupes suivantes seront mises
sur pied le 11 juill et :

Etat-major du régiment d'infanterie
26 ; compagnie de renseignements 26 ;
compagnie de grenadiers 26 ; compa-
gnie de D. C. A. 26 ; compagnie anti-
char 26 ; bataillons de fusiliers 63, 65 et
107.

Ce service tiendra lieu de cours de
répétition pour 1955 et seuls les offi -
ciers, sous-officiers et soldats qui y se-
ront astreints seront convoqués, il se-
ra précédé d'un cours préparatoire de
cadres de 3 jours pour les officiers, de
2 jours pour les sous-officiers.

Les militaires astreints au cours re-
cevront un ordre de marche leur indi-
quant l'heure et le lieu d'entrée en ser-
vice.

L'Association suisse des horlogers
s'oppose à la vente par acomptes
INTERLAKEN, 21. — L'Association

suisse des horlogers a tenu les 19 et 20
jui n à Interlaken son assemblée annu-
elle des délégués, sous la présidence
de M. Max Galli. Une résolution qu 'elle
a votée indique qu 'une révision des im-
pôts fédéraux devrait également tou-
cher l'impôt sur le luxe. L'assemblée a
exprimé son opposition à l'introduc-
tion de la vente par acomptes dans la
branche horlogère.

Le Conseil national discute
de dégrèvements fiscaux
BERNE,' 21. — Le Conseil national

termine mardi matin la discussion du
projet instituant une aide juridique et
financière en faveur de l'hôtellerie.
L'ensembe du projet est voté par 117
voix sans opposition. Plusieurs députés
s'abstiennent.

Par 100 voix sans opposition , la
Chambre autorise le Conseil fédéral à
ratifier la convention conclue le 17 dé-
cembre 1954 entre la Suisse et la Suède
en matière d'assurances sociales.

Pour des allégements fiscaux
L'ordre du jour appelle la discus-

sion d'un postulat et de huit motions
par lesquelles les démocrates, les con-
servateurs, les radicaux, les paysans,
les libéraux, les socialistes, les com-
munistes et les indépendants incitent
le Conseil fédéral à présenter un rap-
port et des propositions aux conseils
législatifs sur les dégrèvements fis-
caux qui pourraient être accordés au
1er janvier 1956. ,
Ces réductions devraient s'étendre, en

particulier, à l'impôt de défense natio-
nale dû pour les années 1955 à 1958
et à' l'impôt sur le chiffre d'affaires
du a partir du 1er j anvier 1956.

Le groupe socialiste propose : per-
ception de l'impôt de défense natio-
nale à partir d'un revenu net de 9000
francs pour les mariés et de 7000 francs
pour les célibataires : perception de
l'impôt complémentaire sur ^a fortune
à partir d'une fortune nette de 100 000
francs — exonération de l'Icha des
textiles, combustibles, savons, produits
de nettoyage, boissons sans alcool con-
sidérées comme aliments, médicaments,
livres , matériaux pour la construction
de logements, engrais, fourrages, litiè-
res et produits pour la protection des
plantes.

Chute mortelle d'un alpiniste
KEMPTEN, 21. — DPA. — Un jeune

alpiniste de 18 ans, a fait une chute
mortelle en escaladant la paroi sud-
ouest du Kleiner Wilden (2309 m.) dans
l'Allgau. Il est tombé d'une hauteur de
200 mètres, la corde qui le reliait avec
son compagnon s'étant rompue.

Clraioue jurassienne
Un couple biennois victime

d'un grave accident sur la route
de Thoune

M. Armand Bourquard , de Bienne,
circulait très correctement à scooter
en compagnie de son épouse sur la
route de Thoune, en tenant sa droite,
lorsque, non loin d'Oberhofen , il fut
violemment accroché par une voiture
dont le conducteur voulut effectuer un
imprudent dépassement. Le scootériste
subit une fracture du crâne et sa fem-
me une fracture de la clavicule. Tous
deux furent transportés à l'hôpital de
Thoune où nos vœux de prompt et
complet rétablissement les accompa-
gnent.

Les Breuleux
Curieuses causes d'incendie. — Après

enquête, on a établi les causes pro-
bables de l'incendie qui a éclaté à la
scierie Chapatte S. A. La poulie d'une
nouvelle machine installée dans un des
ateliers ayant frotté un « pied-de-bi-
che », des minuscules déchets de mé-
taux surchauffés se détachèrent.Aspirés
dans les canaux conduisant au silo à
sciure, ils se déposèrent à cet endroit
où ils mirent le feu à une partie de la
sciure. C'est au moment où M. Houl-
mann, un des blessés, ouvrit un guichet
de ce silo que l'explosion se produisit ,
favorisée par un appel d'air. Grâce à
la présence d'esprit de la direction qui
fit aussitôt fermer portes et fenêtres,
et au magnifique travail du corps des
sapeurs-pompiers, une catastrophe put
être évitée.

Tramelan
(De notre correspondant)

Des chevaux et des vaches
foudroyés

Le violent orage qi s'est abattu en
f i n  de semaine, caractérisé par peu de
pluie mais de violents coups de ton-
nerre, a causé des dégâts. Au pâturage
des Joux, une jument et son poulain
ainsi que trois génisses ont été fou-
droyés. Au quartier de Méval , une che-
minée atteinte par le f luide est en-
dommagée.

Chronique neuchâteloise
Neuchâtel

Un bel anniversaire. — (Corr.) —
Une des personnalités les plus connues
de Neuchâtel, Me Pierre Favarger, avo-
cat, doyen des membres du barreau
neuchâtelois, ancien président du
Grand Conseil et ancien conseiller na-
tional , célèbre aujourd'hui 21 juin , son
80e anniversaire. Me Favarger , qui est
aussi consul de Belgique, est toujours

alerte et continue à se rendre à- ses
occupations chaque jour. Nous lui pré-
sentons nos félicitations et nos vœux.

Le nouveau président de la Société
des magistrats et fonctionnaires. — La
Société des magistrats et fonctionnai-
res du canton s'est réunie à Auvernier
sous la présidence de M. Marcel Cour-
voisier. Elle a élu comme nouveau pré-
sident M. J.-C. Landry, président du
tribunal du Val-de-Travers. Nos féli-
citations.

La Chaux-de-Fonds
Votation cantonale des 25 et 26 juin

concernant la loi sur l'aide
aux établissements hospitaliers

du canton
Pour les cas spéciaux et les cartes ci-

viques, le bureau de la Police des habi-
tants. Serre 23, sera ouvert pendant tou-
te la durée du scrutin, soit samedi 25 juin
ju squ'à 19 heures, et dimanche 8 mai de
9 à 13 heures.

Ont le droit de participer à cette vota-
tion :

a) tous les citoyens neuchâtelois, âgés
de 20 ans révolus, domiciliés ¦ dans la com-
mune ;

b) tous les citoyens suisses d'autres can-
tons du même âge, domiciliés dans le can-
ton , depuis au moins trois mois.

Les électeurs quittant la localité le sa-
medi et le dimanche peuvent exercer leur
droit de vote le vendredi de 7 h. 30 à 20
heures et le samedi matin jusqu 'à 10 heu-
res, au bureau de la Police des habitants,
Serre 23, en attestant par écrit leur ab-
sence de la localité pendant les heures
d'ouverture du scrutin (des formules sont
à disposition au dit bureau).

Une conférence à I Amphithéâtre

La grande misère du peuple
vietnamien

Lundi soir à l'Amphithéâtr e du Col-
lège primaire, le Dr Thurler de Fri-
bourg, et M. Vo-Song-Thiet, journaliste
vietnamien, ont parlé de la misère et de
la famine régnant en Indochine. Cette
conférence était patronnée par l'Eglise
Réformée Evangéllque.

M. le pasteur Béguin présenta tout
d'abord les conférenciers et donna la
parole à M. Thurler qui dirigea durant
quatre mois, de septembre 1954 à jan-
vier 1955, l'action de secours organisée
en Indochine par la Ligue des sociétés
de Croix-Rouge.

M. Thurler a rapporté du Cambodge
et du. Laos une ample faapisson de sou-
venirs. Il releva la cordialité, la sensi-
bilité des personnalités qui le reçurent
en Indochine et lui facilitèrent dans la
mesure du possible, sa grande tâche. Le
Dr Thurler releva les efforts considéra-
bles déployés par la jeune Croix-Rouge
vietnamienne dans le but de soulager
les misères des quelque 600.000 réfugiés
du Nord-Vietnam ayant passé au Sud.

Grâce à des projections lumineuses,
le conférencier put expliquer jusque
dans les détails à son auditoire le fonc-
tionnement de son organisation qui
s'occupait de la remise et de la réparti-
tion des colis de secours aux réfugiés
installés souvent dans des conditions
très précaires dans des camps de for-
tune.

Des son retour en Suisse, le Dr Tuhr-
ler se mit au travail avec M. Vo dans
le but de créer un comité extra Croix-
Rouge , en quelque sorte, qui poursui-
vra parallèlement avec la Ligue une
action en faveur du peuple vietnamien
tout entier.

M. le pasteur Béguin précisa au ter-
me de l'exposé du Dr Thurler que les
représentants de la Ligue des sociétés
de Croix-Rouge n'avaient pas eu la
possibilité jusqu 'à présent, de pénétrer
au Nord-Vietnam, afin de faire béné-
ficier les populations en détresse de
leur secours.

Puis, M. Vo-Song-Thiet, prj t la pa-
role. M. Vo est ce jeune journaliste
vietnamien qui fit parler de lui lors
de la Conférence asiatique de Genève
en priant et jeûnant sous sa tente en
faveur de la paix pour son malheureux
pays.

M. Vo connut la terrible famine de
1943-1944 qui, sous l'occupation japo-
naise, décima son pays. Il ,1a qualifie
de plus grande de l'histoire. Deux à
trois millions de Vietnamiens y lais -
sèrent leur vie. Aujourd'hui, douze ans
plus tard , la famine s'est à nouveau
abattue sur son pays. Elle apparaît
encore plus tragique que la précé-
dente. Pourtant on n'en parle guère
dans les journaux. On ignore en parti-
culier que la mortalité atteint un 90 <y0
chez les enfants et qu'on ne peut pour
ainsi dire rien pour ces populations
décimées, sous-alimentées, promises à
la mort puisque le 80 % du pays et de
ses installations ont été détruits du-
rant la récente guerre en raison de la
politique de la « terre brûlée » appli-
quée par les militaires.

Conscient de la détresse profonde
dans laquelle se trouve plongé son
peuple, M. Vo a lancé hier soir un
appel pathétique en faveur d'une aide
à son pays. Nous osons espérer qu'il
sera entendu chez nous.

Les militaires qui entreront en service
jusqu 'au 25 juin 1955 et qui désirent vo-
ter devront se présenter , avant leur en-
trée en service, à la Police dès Habitants
de leur lieu de domicile, où il leur sera
remis le matériel nécessaire pour voter.

Aux U.S.A. la nouvelle disposition sur
le surempierrage est entrée en vigueur le 15 juin

La décision des douanes sera soumise aux tribunaux. • Il semble
que l'affaire des «adjustments» tournera court.

10 dollars 75 pour
les mouvements de 17 rubis

auxquels on peut ajouter des pierres
NEW-YORK, 21.' — Du correspon-

dant de l'ATS :
La nouvelle disposition de la Tréso-

rerie américaine concernant le dé-
douanement des mouvements de mon-
tres destinés au surempierrage est en-
trée en vigueur le 15 juin.

Le département des Douanes déclare
à ce propos que 6 différents modes du
dispositif de surempierrage lui sont
connus.

Tous tombent sous le coup du nouvel
arrêté.

LES MOUVEMENTS A 17 RUBIS FA-
BRIQUES DANS LE PAYS D'ORIGINE
DE TELLE FAÇON QUE L'ON PUISSE
Y AJOUTER DES PIERRES SUPPLE-
MENTAIRE S PAIERONT DESORMAIS
LE DROIT PREVU POUR LES MOU-
VEMENTS DE PLUS DE 17 RUBIS,
C'EST-A-DIRE 10 DOLLARS 75 PAR
PIECE.

EN REVANCHE, LES MOUVEMENTS
COMPTANT MOINS DE 17 RUBIS
PAIERONT UN DROIT D'ENVIRON
4 DOLLARS SELON LA VALEUR.

Cette disposition est applicable a
tous les mouvements préparés en pré-
vision du surempierrage et qui pro-
viennent de Suisse, d'Allemagne ou de
France.

Un grand importateur recourt
aux tribunaux

La décision des douanes sera toute-
fois soumise aux tribunaux. En effet ,
l'un des plus grands importateurs de
mouvements suisses envisage de faire
dédouaner des mouvements munis du
dispositif dit « Duo fix » et destinés au
surempierrage. Il contestera cette fa-
çon de dédouaner devant les tribunaux.
C'est précisément le système «Duo f i x »
qui est à l'origine de toute l'affaire.

Les montres automatiques frappées
comme celles de 17 rubis

D'autre part, le département des
Douanes a constaté expressément que
les « bouchons » placés dans le méca-
nisme des montres automatiques ne
doivent pas être considérés comme des
substituts de pierres, c'est-à-dire que
les montres automatiques munies cie
ces « bouchons » seront soumises com-
me par le passé au droit frappant les
montres de 17 rubis.
Il n'y aurait pas de changement

pour les « adjustments »
Quant à l'affaire des « adjustments »,

il semble bien qu'elle tournera court,
à en croire des milieux généralement
bien informés. On se rappellera qu'il
y a quelques mois, certains journaux
américains avaient accusé la Suisse de
se soustraire aux taxes frappant les
« adjustments ». Ce faisant, l'horlogerie
suisse portait préjudice à la Trésorerie.

Une commission sénatoriale s'est li-
vrée, sur ces entrefaites, à une enquête
préliminaire pour éclaircir toute cette
affaire. Tout porte à croire que cette
enquête sera suspendue et que .l'on
continuera d'appliquer en matière
« d'adjustments » les dispositions doua-
nières en vigueur jusqu'à présent.

Les milieux horlogers
suisses confirment

et espèrent
LA CHAUX-DE-FONDS, 21. — L'on

fait remarquer dans les milieux horlo-
gers à propos des renseignements trans-
mis par le correspondant new-yorkais
de l'Agence télégraphique suisse, qu'en
ce qui concerne le surempierrage il est
exact que le tribunal douanier dès
Etats-Unis sera saisi d'une plainte pré-

sentée par un importateur américain
de montres suisses.

Quant à la situation dans le domai-
ne des « adjustments », il faut espé-
rer que les renseignements obtenus par
le correspondant de l'ATS se confirme-
ront et que le statu quo sera maintenu.

En effet , il serait plus que surprenant
de continuer à rechercher une décision
administrative dans le cas particulier,
qui modifierait de façon fondamentale
l'intention du législateur américain. Il
est bon de rappeler que cette intention
est à la base, depuis 20 ans, de la procé-
dure actuelle.

BULLETIN DE BOURSE
du 21 Juin 1955

Zurich : cour.^u
Obligation» 20 21
3% % Féd. 46/déc. 101.70 101.é0d
3% % Fédéral 48 101.80 101.80
7% % Fédéral 50 99.60 99 %
3 % C. F. F. 1938 101.35d 101%
4 % Belgique 1952 105 104.85
5 % Allemagne 24 96 95 %
5% % Joung 1930 725 727
4 % Hollande 1950 105%d 105%d
3% % Suède 1954 98%d 97 d
4 % Un. Sud-A. 52 100% 100o
Danube Save 1923 37 36%d
3% % B. Int. 1954 101% 101 %o
4% % OFSIT 1952 136 136d
Actions
B. Com. de Bêle 325d 125d
Banque Fédérale . 402 351
Union B. Suisses 1395 1395
Société B. Suisse 1288 1283
Crédit Suisse . . 1425 1420
Conti Linoléum S32d 532d
Electro Watt . . 1380 1375
Interhandel . . .  1580 . 1610.
Motor Colombus . 1198 I202
S. A. E. G. Sér. . 88 d 89

Cours du

20 21
Indelec . , , . 710d 708d
Italo-Suisse , .priv. 316 316
Réassurances . . 1Ù950 10950
Aar-Tessin . . . 1350 ¦1340d*
Saurer . . . , .- 1185 1185
Aluminium . . . 2830 2830 '
Bally I030d 1030d|
Brown-Boveri . . 1840 1846
Fischer 1430 1425J
Lonza 1200 1192
Nestlé Aliment. . 1990 1994.
Sulzer 2390 2390!
Baltimore 4 Ohio 215 213%
Pennsylvanie . . 128 127
Italo-Argentina . . 33 % 37 %
Royal Dutch . . . 666 665
Sodec 60 64
Standard OM . . 517 520 ,
Union Carbide C. 428 430
Du Pont de Nem. 884 886
Eastman Kodak . 345 343
General Electric. . 240 238%
General Motors 444 447
Internat. Nickel . 306 304
Kennecott . . . .  512 507
Montgomery W. . 342% 346
National Distijlers 89 % 90 d
Allumettes B. . . 59 % 59 %
Un. States Steel . 213% 212
AMCA . . . .  $ 49.15 44.25
SAFIT . . . .  £ 10.190 10.19.6

Cours du

20 21
FONSA c. prôc. . 186 186
SIMA . . . . .  t 1125d 1125d

Genève:
Actions
Chartered . . . = « d 37%d
Caoutchoucs . . *7 d 47 d
Securities ord. . . 158% 158d
Canadian : Pacific . 149 u9
Inst. Phys. porteur 584 585d
Sécheron, nom. . 535d 5î5
Separator . . . .  V° 1«8d
S. K. F. . ,- , , , 2Wd 265d

Bâle :
Ciba . . ., , ,  3"° MS0
Schappe . . . .  «M 8°°
Sandoz 4"° 4"5
HoffmamvLa R. b. ]. 9025 9100

Billets étrangers: Dem °,,te
Francs français . ; 1.15 1.17
Livres Sterling . . 11.52 11.65
Dollars U. S.. A. . 4.27% 4.29%
Francs belges . . 8.45 8.56
Florins hollandais 111.50 113.00
Lires italiennes . 0.67 0.69%
Marks allemands . 101.00 102.00
Pesetas . . . .  10.00 10.11
Schillings Autr. . 16.30 16.50

Bulletin communiqué par ('UNION DE BANQUES SUISSES

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engage pas le journalj

Club de natation
Un club de natation vient d'être orga-

nisé en notre ville et aura le» privilège
d'organiser en août prochain le champion-
nat suisse.

Toutes les personnes désirant s'intéres-
ser à ce sport voudront bien prendre con-
naissance de l'annonce insérée dans le
présent numéro.
Mercredi à l'Amphithéâtre : «Le retour de

Christ et la préparation de l'Eglise»
L'incertitude actuelle, la perspective

d'une nouvelle guerre et la menace de la
bombe H, tout contribue à donner un re-
gain d'intérêt à l'égard des nombreuses
déclarations de la Bible se rapportant au
retour de Jésus-Christ et aux signes ca-
ractérisant les temps de la fin.

Quelle attitude faut-il prendre ? L'at-
tente du retour de Christ est-elle un so-
porifique ou un stimulant pour la vie de
l'Eglise ? Qui fait partie de l'Eglise ? Peut-
on fixer la date de la venue de Jésus-
Christ ? Autant de questions sur lesquelles
il est bon de se faire une opinion.

Ne manquez pas de venir entendre la
captivante conférence que le pasteur René
Robert , récemment rentré du Canada,
donnera mercredi 22 juin à 20 heures, à
l'Amphithéâtre, sur ce sujet : «Le retour
de Christ et la préparation de l'Eglise.»
Chacun est cordialement invité à cette
soirée placée sous les auspices de l'Eglise
Evangéllque.

Certes le temps incertain de ces der-
niers jours a quelque peu inquiété les
familles qui se préparent à partir en
vacances.

Pourtant l'on se dit qu'en cette sai-
son il y a de l'espoir, aussi voit-on les
prospectus colorés que distribuent les
agences dans beaucoup de mains.

La beauté, la variété des sites, le choix
d'hôtels ou de pensions ou encore de
chalets animent d'amicales discussions,
le monde est si beau !

Partez, partez, prenez ces vacances
désirées qui sont un des buts de l'an-
née. Mais partez sans soucis; la rentrée
ne doit pas être un sujet de lamenta-
tions. Permettez à votre appartement
de respirer. Délivrez-le des rideaux, des
tapis poussiéreux, refuge des mites né-
fastes. Confiez-les à Fortmann, le tein-
turier en vogue, qui les nettoiera, les
« mitinera » au besoin et rendra leur
couleur fraîche à tout ce qui vous pa-
rait passé et flétri.

Après les vacances la rentrée vien-
dra. Quelle soit un refuge et non un
regret !

ELÈS.
N. B. — Rappelons que le magasin

FORTMANN est situé : 77, Avenue Lé-
opold-Robert.

Avant l'envol des vacances
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La Chaux-de-Fonds : SCHNEIDER FRÈRES, Garage du Grand-Pont
VENTE : Edmond SEYDOUX, Bois-Noir 54

MESDAMES,
adoptez la Nouvelle ligne de coiffure
Songez à nos Belles teintures Invisibles
et Permanentes naturelles

Serre 28 Entrée rue Dr-Coullery Tél. 2 48 30

moi
NOTRE

CHEMISE

POLO
ADRIA
à Fr.

Q80
shorts

slips de bain
bikinis

(Voir nos vitrines)

Aux Magasins Juvcntuti
SERRE 9

r >

Chez le spécialiste
vous trouverez |

le plus beau choix
de tout ce qui fait

le bonheur de BÉBÉ

Ronde 11

V J

SENSATIONNEL!!!]
Pour tout achat d'une éponge, nous vous offrons gracieusement I
pour vos nettoyages un petit paquet d' g

O X Y D R I N E  I
En réclame les Eponges Spungo (l'éponge suisse) depuis Fr. -.90
Pour votre voiture — Pour votre ménage — Pour vos nettoyages:

Rien ne remplace une bonne éponge.

VOYEZ NOS VITRINES SPÉCIALES D'ÉPONGÉS ET I
D'ANIMAUX MARINS f

SUR LA PLACE DU MARCHÉ

DROGUERIE
ROBERT-TISSOT & Co.

A. PACCAUD, collaborateur
RUE DU MARCHÉ 2

TÉL. 214 85

LA C H A U X - D E - F O N D S
Publ. Robal

. FEUILLETON DE < L'IMPARTIAL > 50

par Edouard DE KEYSER

L'entendit-elle répéter , avec inquiétude :
— De la complicité ?
Elle poursuivit :
— Après cela , on serait lié l'un à l'autre, plus

indissolublement que par le prêtre... Quelle chose
admirable, la complicité ! Parler de sujets qu'on
ne peut jamais confier , savoir qu'on est tenu par
un acte posé, par une audace accomplie... Quelle
volupté de se sentir coupable !... On voit qu'on
est tellement au-dessus des autres !...

Elle s'interrompit. Le reste était plus difficile
à émettre.

— Je rêvais... On est fou quand on rêve... Je
voyais celui que j' aime penché sur le lit du vieil-
lard... Parlant avec précaution, interrogeant,
écoutant les réponses. Je le voyais crispé, tendu,
car il voulait connaître ce qui lui permettrait
d'apporter un million de pesos... Et le bracelet
serait à nous... A nous... Pour être heureux...

Pendant qu 'elle parlait , elle se répétait , comme
elle l'avait projeté , que c'était une comédie habile,

qu'elle mettait en action tout son talent d'artiste,
mais en même temps elle se laissait prendre par
les paroles qu'elle avait prononcées. Elle ne men-
tait plus.

Relevant la tête, José avait sauté debout,
s'était planté devant elle.

— Tu as raison, Ida, de dire que tu divaguais
dans ta voiture... Tu me voyais sans doute aussi
ouvrant le coffre , y saisissant les liasses de bil-
lets...As-tu réfléchi à ce que tu viens d'avouer ?

Les mains toujours jointes sur les genoux, elle
le regardait de bas en haut. Un mouvement dé-
gagea plus généreusement sa gorge. Il vit ses yeux
troubles comme il les avait observés lorsqu'ils se
noyaient de passion.

— Je songeais... articula-t-elle. J'ai eu tort de
te raconter tout cela... de parler comme si j'étais
seule, ou avec un homme qui m'aimerait vérita-
blement... qui serait tout à moi...

— Certaines élucubrations, montées du subcon-
scient, doivent rester secrètes, lança-t-il avec for-
ce. Nous avons tous eu des «idées dont nous au-
rions rougi et nous ne les avons pas confiées,
même à une mère...

Elle haussa les épaules.
— C'est à elle qu 'on cache les plus beaux se-

crets !
H marcha dans la chambre, alla soulever le

rideau.
— Ne viens-tu pas près de moi ? demanda-t-

elle au bout d'une minute.
Il se tourna, boudeur :

— Tu t'es plu à me montrer une image de
toi-même qui m'a bouleversé.

— Grand fou... Il faut tout oublier «querido»...
Une seule chose compte. Nous nous aimons. Evi-
demment, j'ai eu tort de trop penser à notre ave-
nir, de le voir beau, lumineux, de vouloir que,
lorsque nous vivrons ensemble, bien loin , tu aies
devant toi de quoi acheter une propriété, com-
mencer une industrie, gagner une fortune, par
toi-même... Tu sais comment galope l'imagination
des vraies amoureuses. On se dit toutes ces choses,
puis tout de suite s'impose le correctif de la
conscience. On réfléchit que c'est mal, évidem-
ment, mais qu'après la réussite dans l'amour et le
travail , on rembourserait... Il faut voir sous l'an-
gle véritable. Je ne dis pas cela pour me dis-
culper. Je te répète que mon cerveau avait créé
des images successives, qu'elles étaient affolantes,
parce qu'elles s'attachaient à un rêve caressé
onguement.

— Celui d'un bracelet !
— Non, « querido », celui d'un amour qui ne

finit pas... Me comprends-tu si peu ? C'est vrai !
Je suis femme... Il m'a semblé un moment que
je préférerais la mort à la privation de ce bijou.
Tu ne peux saisir, toi. Les hommes se contentent
d'une perle à la cravate, d'une chevalière, d'un
bracelet-montre de bon goût...

— Si toutes les femmes devaient appeler le vol
pour satisfaire leur besoin de parure !...

Elle le regarda en face :
— Peux-tu savoir combien d'entre elles palpi-

tent devant de pareilles visions ? Celles-là sont
écartées par l'impossibilité même de satisfaire
leur souhait... Pour moi, c'est autre chose.

— Autre chose ? prononça-t-il, horrifié.
— Oui. Et c'est ce qui m'ancre dans l'illusion

qu'on m'aimerait suffisamment... que je pourrais
assurer notre existence, malgré Dj apura, ce pan-
tin grotesque ! Pour nous, tout est facile !... As-
sieds-toi, mon amour.

— Non ! lança-t-il, furieux.
Elle se demanda s'il était prudent d'insister,

mais elle était allée trop loin pour battre en
retraite.

— Il n'est pas question de donner une forme
réelle à une envolée de l'imagination... Tu le con-
çois bien... Peu importe que le... besoin de ce
bracelet, pour mon bonheur de femme, pour notre
bonheur d'amants, me laisse pantelante, me ren-
de malade... Et. ceci arrivera. Je l'ai tellement bien
senti quand je me suis retrouvée sur le trottoir
de la Corrientes... Mais enfin, ce que je voyais
avec une force de réalisation dont je reste moi-
même épouvantée... Non , pas épouvantée ! Exal-
tée !... c'était une vision pardonnable , logique !

— Logique ! Tu as de ces mots !
— Puisque tout est aisé, que les circonstances

semblent nous appeler. Tout de même « querido »,
ne fût-ce que pour m'absoudre de cette folie , ré-
fléchis ! Dans le coffre-fort , à Vicente Lopez, dort
un million. Le vieillard l'a garé là et ne s'en
occupe plus. C'est un tour qu 'il joue au fisc.

(A  suivre)

Quel no.
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y£L r̂^ : électriques ou a gaz

& ."¦' = !' ' ' *̂ =*2ssF: Choix immense dans tous les modèlesî,,.-, , yt. t iSy^f^^"̂  ¦ '¦.

T depuis FP. 276.- avec 3 feux et 1 four
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Rhabillages
sont à sortir à horloger consciencieux, connais-
sant le chronographe, la montre automatique, en
qualité soignée. — Même adresse

remonteuse de barillets
est demandée pour travail à domicile. Travail
propre exigé.
Ecrire sous chiffre S. N. 13144, au Bureau de
L'Impartial.

Ouvrières
Alita
QUALIFIÉES

trouveraient emplois sta-

bles aux

Fabriques MOVADO



A nos abonnés
Nous prions instamment nos
abonnés de vouloir bien utiliser
le bulletin de versement encarté
dans la présente édition.
Au moyen de cet Imprime, les
Intéressés pourront régler leur
souscription, sans frais d'ici an
11 juillet prochain.

L ' I M P A R T I A L
1 mois Fr 2.70 6 mois Fr. 15.25
3 mois Fr. 7.75 12 mois Pr 30.—

Chèques postaux IVb 325
ou à nos caisses

Feu» de Mage
est demandée 2 ou 3 ma-
tinées par semaine. S'adr.
au bureau de L'Impar-
tial. 13294

Henni
de 2 pièces et cuisine est
demandé, éventuellement

chambre
non meublée, pour le 1er
juillet. S'adr. à Mlle Yvet-
te Meier, Café Leuba,
Nurrîa Droz 1.

Magnifique occasion
Scooter

GUZZI
Goletto, moteur 4 temps
en parfait état à vendre
pour cause achat voiture.
S'adr. à Jean Petitpierre ,
Quarre 7, Couvet.
Tél. (038) 9.24.39.

DAME cherche journées
pour nettoyages et lessi-
ves. — S'adresser à Mme
Uhlmann, Puits 11.
CHAMBRE meublée au
soleil, indépendante, eau
chaude, Avenue Léo-

poîd-Robert est deman-
dée. Ecrire sous chiffre
M. K. 13269 au bureau de
L'Impartial. '
CHAMBRE au soleil à
louer pour le 1er juillet.
— S'adresser à Mme Vve
Joseph Metzger, D.-J.-

Richard 33. 
CHAMBRE à louer avec
part à la salle de bains,
pour le 1er juillet. — S'a-
dresser rue Numa - Droz
161, au 4e étage à gauche.
ROBE DE MARIÉE avec
voile, taille 38-40 est à
vendre. Tél. 2.70.55.

A VENDRE 1 frigo
«Sibir» à l'état de neuf ,
1 tableau, 1 machine à
coudre (table) et divers
ustensiles. S'adr. dès 19
heures, Charles Naine 6,
au 4me gauche. 
A VENDRE
1 Ut enfant, bois dur,
70x140 cm. avec mate-
las et couverture 100 fr „
1 remorque à vélo avec
cadre, formant table pour
le camping 100 fr.
Tél. 2.84.35.

POUSSETTE combinée,
en parfait état, complè-
tement équipée est à
vendre. S'adr. rue Jaquet-
Droz 39, au 3me étage,
à droite.

A VENDRE vélo Peugeot
modèle 1954, en bon état.
— S'adresser à M. Paul
Jeannin, rue du Nord 60.
OCCASION UNIQUE
A vendre plusieurs man-
teaux d'hiver et mi-sai-
son, complets taille 54,
lots de chemises col 41,
lots de sous-vêtements,
chapeaux neufs (Borsali-
no) No 53, souliers bas
No 44. Le tout pour hom-
me. Bas prix. — S'adres-
ser à Mme Jaques, place
Neuve 6. au 2e étage.

A VENDRE 1 vélo, état
de neuf , 1 remorque pour
camping, 1 tente camping
4 places, 1 lit-couche une
place, 1 commode, 1 petite
table avec fauteuil en

jonc, 1 couleuse pour po-
tager à bois, 1 réchaud à
gaz avec casseroles. —

S'adr. rue des Fleurs 14,
au 2e étage, de 19 h. à
21 h., ou tél. au 2 63 66.

A VENDRE un vélo-mo-
teur moderne, un paletot
de cuir taille 50, un four-
neau avec lyre. — S'a-
dresser au bureau de
L'Impartial. 13193
PIED-A-TERRE chez
personne seule, grande
discrétion , téléphone, est
à louer tout de suite.
Ecrire sous chiffre A. L.
13283 au bureau de L'Im-
partial.

Maison valaisanne réputée, cherche
pour la vente de ses vins de qualité à
la clientèle privée

intermédiaire occasionnel
Commission élevée. Gain accessoire in-
téressant pour messieurs ayant nom-
breuses relations. Offres sous chiffre
OFA. 1697, à Orell Fussli-Annonces,
Martigny (Valais).

Fabrique de boîtes du Jura demande
tout de suite un jeune

employé
de bureau
capable et consciencieux, connaissant
l'allemand et bonnes notions de l'an-
glais, sténo-dactylo. Entrée si possible
le 1er juillet 1955.
Faire offres sous chiffre C. V. 13198,
au bureau de L'Impartial, en joignant
curriculum vitae, photo, copies de cer-
tificats et prétentions de salaire.

Par suite de la démission honorable du
titulaire, la Société de musique «UNION»
de Péry-Reuchenette met au concours le
poste de

DIRECTEUR
Les candidats sont priés d'adresser leurs

offres détaillées avec prétentions, jusqu'au
30 juin 1955, à M Michelotti Richard,
président, à Reuchenette.

MB Cm^'̂ Pd̂i
TJSk SENSATIONNEL
V /  ^xS H Se fixe simplement à fort«il.-Supprimé-
¦ / A BB brûlures fit pressions à la plante du pietft

l\^v I <£itde môuââ4

HC P E D I M E T
¦¦ '¦ H!?§BnnK vo 'JS Procure un confort inégalé. Un

^Bâ Effiîm soulagement pour les pieds souffrant*
Un confort raffiné pour les pieds sains- Fr. 330 la paire.

Nous cherchons un

Graveur sur acier
si possible diplômé d'une école d'art.
Travail intéressant et très varié.

Entrée tout de suite ou à une date à
convenir.

HUGUENIN FRERES & Cie S. A.
Médailleurs - Le Locle

l 
¦:. . . . . . . .

¦ ¦:-, .

Il 5 TISSUS spécialement choisis |j|
H ponriaire debeiies ROBtSde PROlïioïlONS ||

•c^wTivs. lavable et infroissable. En ,;:!js-S£yt'>
U '̂ Z 4̂ ^V^b ciel ' rose

' iaune °u cognac. '' : ¦ '¦'. [ ]

\\ V If f) Largeur 90 cm. A 95 *f| ''"'̂
^>«T W^rS\t '¦e m® ,re ¦¦¦ . " ¦ '*'''',-<

|W9 / / / \\ / REPS POPELINE MERCERISÉ ffiffi j
:S->.'V; v—/ 3r

~ infroissable , marque «Stof- J&3L9
/^l*- r"\ fel>> - Tous coloris mode. flauHaiIM / Y V l flPOafi

MWD / I \ V Largeur 90 cm. frrt

- -V' POPELINE IMPRIMÉE belle qualité infroissable , petits BfHj
pois ou rayures sur fond blanc ou couleur. A QQ > .3/ <

kïp& Largeur 90 cm. Le mètre Oa ^fë!0
ÉO « CRÊPNYL » 100 % nylon, léger et vaporeux. Petites QVV
VQ impressions blanches sur fond ciel , paille, rose JS QQ 3|rVH
:'

¦ '#; ou blanc. Largeur 90 cm. Le mètre ©¦ A

HO « FLOCKNYL » un beau nylon souple et léger. Petits (AjR|l
M pointillés blancs sur fond ciel , rose ou blanc. Q QQ îjPtjJ
4NM Largeur 90 cm. Le mètre *3u fflÉd
SBafifl * Soi

^^"̂  \ X h e/uzux•t&0Janc([ J

Dr o.-m. schmeiz
- méd-ûentiste

ABSEilT
On

donnerait
petit chat. — S'adresser
Chapelle 4, chez M. Ber-
ger.

Terrain à bâtir
à Neuchâtel, 750 m2, bel-
le situation, soleil, tran-
quillité. — Ecrire sous
chiffre P. 4713 N., à Pu-
blicitas, Neuchâtel.
A VENDRE

argenterie
neuve

cause double emploi. —
Téléohone 2 38 45.

Meubles à vendre
ultra modernes peu ser-
vis : 2 divans lit com-
plets avec table de chevet, •
1 commode, tables de >
chambre, grande glace
panneau avec console.
Prix très intéressant.
S'adr. au bureau de
L'Impartial. 13265

raoïo
A vendre PUCH 250

cm3, avec plaques et as-
surances payées jusqu 'à

fin décembre. Complète-
ment équipée, état de

neuf. Prière de télépho-
ner le soir de 19 à 20
heures au (039) 2 39 32.

HERNIE
«MICHEL» sans ressort et
sans pelote grâce à son
plastron, fait corps avec
le corps. Marque et mo-
dèle déposés Envol a
choix. Indiquer taille et
côté. — Bt. MICHEL
Mercerie 3. Lausanne.
A VENDRE potager à
bois 2 trous, bouilloire,
combiné gaz, en parfait
état. — S'adresser Cernil-
Antoine 29, 3e étage, à
droite, entre 18 et 20 h.
GRANDE CHAMBRE
meublée est à louer à
demoiselle de préférence.
S'adr . à M. R. Antoine,
rue du Nord 50, après 19
heures.

Pied à terre
à louer, indépendant.

Confort. — S'adresser au
bureau de L'Impartial.

13257

CAMPING
à vendre en parfait état.
S'adr. Progrès 13a.

Constant Gentil.

PIANO
à vendre faute d'emploi,
cordes croisées, cadre fer.
Ecrire sous chiffre T. T.
13261 au bureau de L'Im-
partial.
I IIIPPC d'occasion, tous
lai VI CO genres, anciens
modernes Achat vente et
échange — Librairie Pla-
ce du Marché.
Téléphone 2 33 72. 

A vendre
4 beaux petits chiens
Berger Allemand. — S'a-
dresser à M. Victor Ber-
thoud, Commerce 15.

PPîK maximum
remboursement en 24 h.,
j'achète vieux dentiers,
or dentaire, bijouterie,

montres, argent. Expédiez
les objets encore aujour-
d'hui. — F. SAN, ache-
teur concessionné, Bâle,
Missionsstr. 58. 

A VENDRE
un lot de planches de
1 m. 50 à 3 mètres de
long, conviendraient pour
bricoleur ainsi que 18 m2
de pavatex.
Même adresse à louer

GARAGE
depuis le 1er juillet.
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 13281

HUIIIBACH
près de Thoune
Joli petit appartement
meublé de vacances à
louer : cuisine, 2 cham-
bres , 3 lits, eau chaude,
boiler, balcon, jardin.

Belle vue sur le lac, à 12
minutes du lac. S'adres-
ser à Famille Mett'.er,
Hoheweg, Hurùbach.

. j \>^ff.-.'.-«<i..<at.̂ K^...-L\ :*w., / .¦.•;\J;."- / ¦ ,^;JIÊf ': ^-

La bande adhésive

SCOTCH y^
tient si bien 

^̂ ^̂ ^ ^

Dans toutes les papeteries

Club de natation La Chaux-de-Fonds

PISCINE
LE NOUVEAU CLUB DE NATATION DE LA

CHAUX-DE-FONDS ouvre ses cours : les LUNDIS
et MERCREDIS, sous la compétence d'un entraî-
neur qualifié du « RED-FISH > de Neuchâtel.
Toutes les personnes s'intéressant à la natation
voudront bien se rendre à la piscine, mercredi 21
courant, à 19 heures, ou s'adresser au président
du Club, M. G. JEANNIN, Boulevard de la Liberté
18, après 19 heures.

¦¦¦M——agJMEB—¦! MUfHI II Kl

Mercredi 22 juin , à 20 heures
à l'Amphithéâtre

CONFÉRENCE
du pasteur RENÉ ROBERT, récemment

rentré du Canada

Le retour de Christ ef
la préparation de l'Eglise

Invitation cordiale
Sous les auspices de l'Eglise évangéllque

I 

Monsieur G. VOIROL, [ |
ainsi que les familles Jermini très touchés La
des nombreuses marques de sympathie qui *La
leur ont été témoignées, expriment leurs RM
remerciements émus â tous ceux qui ont Kg!
pris part à leur grand deuil. Kjj

Un merci spécial à la direction et au fcgï
personnel de la maison Dixi, Le Locle. r'J,

I L a  

famille de Mademoiselle Elise JEAN- t&ja
RICHARD, profondément touchée de l'ai- ['.'yfectueuse sympathie dont elle a été entou- \' '.yj
rée pendant ces jours de douloureuse se- f -|
paration et par les hommages rendus à LJ ;
sa chère disparue , exprime sa sincère ^1gratitude à tous ceux qui ont pris part f > ; s
à sa grande affliction. .• fea

En cas de décès: E.Guntert&filS
NUMA-DROZ 6
Tel jour et puit 2 44 71 PRIX MODÈRES

A VEND*" une belle
armoire et .m lit de mi-
lieu. Prix avantageux.
S'adr. à M. Arthur Jèan-
maire, Nord 172.

VÉLO DE DAME en par-
fait état est à vendre. —
Tél. 2 86 59, de 11 h. 30 à
13 h. 30 et de 19 h. à 21
heures.

î'4^! O nous que j'ai tant aimés sur la OT
U '.', terre : Souuenez-uous que le monde !, q
jXj ĵ est un exil, la vie un passage, le ; .j
: ,'.. Ciel notre Patrie. C'est là que Dieu • ' vj
f' .&t m'appelle aujourd'hui , c'est là que L;;1
jj-djj je DOUS attends. \¦"-J
|g3 Heureux ceux qui procurent la paix. &ijg

|w Monsieur et Madame René Beaud- yM
USa Bertin, leurs enfants et petits-enfants; [. r ^5s3 Monsieur Maurice Beaud, ses enfants et |&s
Eff î petite fille, à Bienne ; r"i
WQ Monsieur André Beaud ; t.Àim Madame et Monsieur Roger Dubois- ||
L#| Beaud ; ïc.̂JKM Madame et Monsieur René Scheidegger- y p *.
i**1 Beaud et leurs enfants ; pga
IHJ Monsieur et Madame William Beaud- |gâ
f i ni Tissot et leur fille ; Hy -m . Monsieur et Madame Raymond Beaud- p$|
ïSî.j Crelier et leurs enfants, H;i
iSf-S Madame et Monsieur Gustave Racle- tçj sl
Ey George, à Annemasse (France) ; t.;S
|-*î^ Monsieur et Madame Paul George et 

ifs^a
isfe leur fils, à Peseux ; 'yM
lM Les enfants et petits-enfants de feu Léon Sga
ÏM George, à Genève, p--^j
H| ainsi que les familles Augustoni, Castioni, : * .A
j^l Mayer, Bouelle, Krauer, Beaud, parentes f S A
y' 'i et alliées, ont la profonde douleur . de . §4J
33 faire part à leurs amis et connaissances Hj|SH du décès de leur chère et regrettée ma- t: ™
pi man, belle-maman, grand-maman, arriè- BJj
jk. 'l re grand-maman, soeur, belle-soeur, tante, ' Kg
1*.̂  cousine et parente, f^-3

||j Madame veuve M

I Emma iEHUD 1
^ 

née GEORGE ^h ' que Dieu a rappelée à Lui, lundi soir, &M
&$S dans sa 84me année, après une longue et e|J::U pénible maladie, supportée avec patience. |';̂*'-| La Chaux-de-Fonds, le 20 juin 1995. I".]

... î ' L'inhumation, SANS SUITE, aura lieu ' I .3
; ,1 jeudi 23 courant, à 11 h. ¦ l ' - 'l
Ms Culte au domicile, à 10 h. 20. Èj sj¦ • ' :-y . Une urne funéraire sera déposée de- EM
y <i vant le domicile mortuaire : K3J
ŷ t\ RUE DU PARC 145 |*J

œjf i Le présent avis tient lieu de lettre de |s|
S : j faire part. gM
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La situation.

La Chaux-de-Fonds, le 21 juin.
Peron va-t-il rentrer dans le rang ?

C'est bien ce qui ressort des dépêches
de ce matin et ce que confirment di-
vers informateurs. Le général Lucero, à
la tête d'une junte, succéderait au dic-
tateur, aujourd'hui « usé » et vidé de
toute autorité. L'Argentine , à vrai dire,
n'y perdra rien. Mais elle a un sérieux
ef for t  à faire pour remonter la pente...

m m •

Pour la premièr e fo is  M. Molotov a
visité New-York , parcouru les abat-
toirs de Chicago, qu'il a trouvés « pas
déplaisants » et reçu un chapeau de
cow-boy. On doute cependant qu'il ait
fait  le voyag e uniquement pour cela
ou pour trancher des questions de pro-
cédure. C'est pourquoi chacun s'attend
à ce que l'anniversaire de l'ONU à San
Francisco soit marqué par l'une ou l'au-
tre déclaration sensationnelle. On sait
que le délégué russe sera interviewé le
26 par la télévision américaine. Choi-
sira-t-il cette occasion pour p arler de
l'Allemagne ?

• • •
M. Dulles a confirmé qu'aucun accord

séparé, écrit ou oral, n'a été conclu
entre les USA et Bonn , .

m • ai

Aux dernières estimations l'attaque
atomique fictive dite « alerte 1955 » au-
rait fait aux USA 8.200.000 tués,
6.550.000 blessés. En plus 6.700 ,000 im-
meubles auraient été détruits. C'est un
bilan qui donne à réfléchir.. . .

On af f irme qu'à Genève Moscou
demandera d'examiner « tous les pro-
blèmes d'actualité brûlants ». Même ce-
lui des satellites ? L'optimisme le plus
tenace ne permet pas de le croire...

• • *
Les élections sénatoriales en France

te soldent par un échec des gaullistes
et des communistes. Cela mis à part
l'événement suscite peu de commen-
taires. Le fait  est que depuis qu'il est
devenu « Conseil de la République » le
Sénat a perdu beaucoup de son impor-
tance.

• • •
La recrudescence d'attentats en A l-

gérie et au Maroc parait poursuivre un
but p récis : mobiliser les masses dans
une sorte de résistance passive. Ainsi
dans plusieurs départements de l'Afri-
que du Nord on n'ose plus fumer par
suite d'un mot d'ordre des terroristes.
Ceux qui fument sont bombardés avec
des pommes de terre dans lesquelles
sont fichées des lames de rasoir ! On
craint que la situation ne s'aggrav e au
cours des prochaines 24 heures.

m m •

Un important mouvement de con-
centration bancaire est signalé aux
USA bien que la fusion de plusieurs
établissements soit guettée par la loi
anti-trust. Le fai t  provient de ce que
l'abondance des capitaux oblige à cher-
cher de cette façon un accroissement
du rendement. Hier, dit-on, les ban-
ques choisissaient leurs clients. Au-
jourd'hui ce sont les industriels qui
choisissent leur banque... ou qui s'en
passent I

• • •
Les films de la catastrophe du Mans

n'ont apporté aucun élément nouveau
à l'enquête. Il est impossible de dire si
la Mercedes a explosé ou s'est brisée à
la suite du choc. Hawthom de son côté
af f irme qu'il n'a commis aucune faute
et qu'il avait le droit de couper la piste
ayant indiqué de la main son intention.

• • •
Les organisateurs du Grand Prix de

Berne ont décidé de renoncer à
cette manifestation cette année. On
sait que le circuit du Bremgarten a
déjà été le théâtre de plusieurs acci-
dents, même assez graves. Compte tenu
de la vitesse actuelle des voitures, o f -
f re-t-il des conditions de sécurité suf -
fisantes, soit pour les coureurs, soit
pour la foule ? On ne l'a pas cru. Tout
le dispositif devrait être revu et adap-
té aux prototypes modernes. A moins
que, ce qui est probable , on aménage
ailleurs un autre circuit. La décision
qui a été prise à Berne hier soir est
donc grosse de conséquences. Mais il
est certain qu'à l'instar des décisions
prises en France et en Italie, la pru-
dence la plus élémentaire commandait
celle de Berne et que l'opinion unani-
me approuvera cette décision. P. B.

La mile contre Peron se poursuit ,,en coulisses"
Il ne serait plus président que pour la forme, mais en fait une junte militaire dominerait

le pays. - Les nouvelles mesures douanières sur le surempierrage sont entrées
en vigueur aux USA. - Un nouveau résident général a été désigné pour le Maroc.

Les communications
avec Buenos Aires

sont en partie rétablies
LONDRES, 21. — Reuter . — Radio -

Montevideo a annoncé lundi soir , que
les communications aériennes , navales
et téléphoniques avaient été rétablies
entre Montevideo et Buenos-Aires. Le
premier avion parti de Montevideo a
atterri à Buenos-Aires avec quelques
passagers à bord. Bien que la naviga-
tion puisse recommencer entre les deux
capitales, le service régulier n'a pas en-
core repris.

Peron se retirerait
de la scène politiaue

LONDRES, 21. — Reuter. — Les nou-
velles suivantes de Buenos-Aires sont
arrivées à Londres dans la nuit de lun-
di : Tout semblait indiquer lundi soir
à Buenos-Aires que le président Peron
se retirera de la scène politique.

Pour la première lois depuis 10 ans,
son nom a pratiquement disparu des
journaux.

Une junte militaire
tient le sort du pays

entre ses mains
ON A LE SENTIMENT GENERAL QUE

M. PERON NE POSSEDE PLUS QUE LE
NOM DE PRESIDENT ET QUE LE
SORT DU PAYS EST ENTRE LES
MAINS D'UNE JUNTE MILITAIRE DI-
RIGEE PAR LE GENERAL LUCERO.

On croit que les militaires déploieront
tous leurs efforts pour empêcher qu'une
guerre civile n'éclate dans la situation
actuelle. C'est pour cette raison que M.
Peron est maintenu nominalement com-
me président.

Selon d'autres informations, il y au-
rait encore des divergences entre dif-
férents chefs militaires et certains
d'entre eux estimeraient que M. Peron
doit s'en aller.

LA RUMEUR CIRCULAIT LUNDI
SOIR A BUENOS-AIRES QUE LA DE-
MISSION DU GENERAL PERON POUR-
RAIT ETRE ANNONCEE D'UN MO-
MENT A L'AUTRE ET QUE TOUS LES
MEMBRES DE SON CABINET AU-
RAIENT DEJA OFFERT LEUR DEMIS-
SION.

Les rebelles annoncent
nue la lutte continue

MONTEVIDEO, 21. — United Press.
— Les officiers rebelles argentins et les
pilotes des avions qui ont atterri en
Uruguay ont publié un communiqué
conjoint, affirmant leur intention de
poursuivre la lutte contre le régime du
président Peron. « Nos camarades de la
flotte, de l'aviation et de l'armée con-
tinuent la lutte pour nos idéals com-
muns », ont-ils affirmé. Leur commu-
niqué ajoute notamment :

¦fr Nous avons agi sans obéir à au-
cun parti politique, inspirés seulement
par Dieu et le salut de notre pays.

¦a- Le peuple argentin, coopérant
avec ses forces armées, attend le salut
qui est maintenant proche.

Selon les observateurs diplomatiques,
il s'agit plutôt d'une déclaration de
principes que d'une affirmation explici-
te que la révolte contre le général Pe-
ron se poursuit activement.

LA LUTTE CONTRE LE REGIME DU
PRESIDENT PERON SERAIT MAINTE-
NANT PASSEE DE LA RUE DANS LES
COULISSES.

Une ménagère blesse huit
personnes en défendant

son honneur
ROSARNO (Italie) , 21. — United

Press. — Mme Maria Rosa Carmeli, 20
ans, dont le mari purge une peine de
prison, est sortie grand vainqueur d'une
lutte contre un admirateur acharné.
Dans la bataille elle a blessé huit per-
sonnes et ne s'est rendue que lorsque
les Carabinieri arrivèrent sur la scène
du combat. Selon la police, Mme Car-
meli a sorti un revolver de son sac à
main lorsqu'un admirateur quelque peu
entreprenant, qu'elle avait déjà remis
plusieurs fois en place, M. Giovanni Ro-
meo, 28 ans, lui fit , dans la soirée de
dimanche, de nouvelles propositions.

Blessé à l'estomac, Romeo sortit éga-
lement un revolver et fit feu. Son ami
Vincenzo Farnetti, 20 ans l'imita aus-
sitôt. Trois passants et six garçons en-
tre six et sept ans furent également
atteints. Maria Rosa se tire sans mal
de l'aventure 1

f ^
Un nouveau résident général
est désigné pour le Maroc
PARIS, 21. — United Press. —

Le Conseil des ministres français
réuni en séance extraordinaire , à
l'Elysée, a examiné la situation au
Maroc.

Il a nommé à la succession de
M. Lacoste, M. Gilbert Grandval,
ambassadeur de France en Sarre.

Il a été spécifié que M. Lacoste
ne pouvait plus être considéré
comme «l'homme de la situation».

On admet généralement que la
nomination de M. Grandval don-
nera lieu à une campagne de ré-
formes. On s'attend à une recru-
descence de la lutte contre les ter-
roristes nationalistes, d'une part ,
et les contre-terroristes illégaux,
d'autre part.

La responsabilité collective
établie à Constantine

CONSTANTINE, 21. — AFP. —
Le préfet de Constantine a décidé
lundi d'établir la responsabilité col-
lective pour les actes de sabotage.
C'est ainsi que lorsque des poteaux
télégraphiques auront été sciés, les
habitants des environs seront te-
nus d'en rembourser le prix et
qu'ils seront considérés comme res-
ponsables de la garde des biens
proches de leur domicile.

\. y

Le Parlement français
fait sa rentrée

Paris, le 21 juin.
Les sujets d'intérêt et aussi d'inquié-

tude ne manquent pas aux Français,
qui, selon une expression en vogue,
« s'intéressent à la conjoncture ».

Sur le plan intérieur, après l'inter-
mède sans passion des élections séna-
toriales, le parlement fait sa rentrée
avec un ordre du jour lourdement char -

gé, qui comporte notamment l'organi-
sation de la défense nationale, les cré-
dits militaires, la ratification des con-
ventions franco-tunisiennes.

Sur le plan de l'Afrique du Nord, le
Conseil des ministres, après avoir dési-
gné hier soir M. Grandval, chef de la
mission diplomatique en Sarre, comme
résident général à Rabat, en remplace-
ment de M. Francis Lacoste, a approu-
vé de nouvelles mesures pour assurer la
sécurité au Maroc et châtier les auteurs
d'attentats.

On attend donc avec curiosité la
communication de M. Edgar Faurc à
la tribune de l'Assemblée nationale sur
l'activité de son gouvernement depuis
la fin de la dernière session et sur les
récents événements d'Afrique du Nord.

De notre correspondant
de PARIS par tél.

M. Pinay rend, implicitement,
hommage à Mendès-France

L'attention "se porte également sur
San Francisco où, réunis à l'occasion
du dixième anniversaire de l'ONU, MM.
Dulles, Molotov, MacMillan et Pinay
essaient de se mettre d'accord sur les
détails d'organisation de la conférence
des chefs de gouvernements qu aura
lieu à Genève le 18 juillet.

M. Pinay a opportunément rappelé
aux journalistes américains que le pro-
jet de conférence à quatre à l'échelon
le plus élevé était, à l'origine, une
suggestion française. Au mois de no-
vembre dernier, dans un discours pro-
noncé précisément aux Nations Unies,
M. Mendès-France avait préconisé une
telle rencontre en mai. Criblé de sar-
casmes à l'époque par la presse com-
muniste des deux côtés du rideau de
fer, il ne s'était pourtant trompé que
de deux mois.

Que feront les Russes ?
A Paris, on reconnaît qu'il est, pour

le moment, impossible de démêler les
arrière-pensées des Russes. La France
espère certes que la Conférence de Ge-
nève fera un pas en avant dans la voie
de la coexistence. Mais elle approuve
son ministre des affaires étrangères
lorsqu'il déclare : « Ce serait une naï-
veté coupable que de devancer la paix
en affaiblissant nos défenses. L'Orga-
nisation atlantique demeure notre
meilleure garantie et c'est grâce à elle
que nous pouvons aujourd'hui montrer
quelque optimisme. »

M. Antoine Pinay n'a jamais passé
pour un grand orateur. U est une autre
qualité qu 'on ne saurait lui disputer :
le réalisme.

Le dixième anniversaire de l'ONU

Le président Eisenhower
indique quelles sont

« .es munitions de la paix»
NATIONS-UNIES, 21. — AFP. — A

22 h. GMT, M. Elvo van Kleffens , pré-
sident de l'Assemblée générale de
l'ONU , a déclaré ouverte , dans l'opéra
de San Francisco, la réunion des Na-
tions-Unies commémorant le 10e anni-
versaire de la signature de la charte.
Les délégués ont observé debout , une
minute de silence.

M. van Kleffens a ensuite donné la
parole au président des Etats-Unis.

« Les Etats-Unis, comme le reste du
monde, savent que la paix ne peut
être atteinte par une course aux ar-
mements », a affirmé ce dernier. « Les
munitions de la paix, a-t-il dit, sont la
justice, l'honnêteté, la compréhension
mutuelle et le respect d'autrui. »

Evoquant la prochaine conférence à
quatre, le président Eisenhower a dé-
claré qu'il ne lui était pas possible de
dire si les chefs de gouvernement
pourront prendre à cette occasion des
décisions qui permettront « de déman-
teler le terrible appareil de crainte et
de méfiance et les engins construits
depuis la fin de la deuxième guerre
mondiale ».

Mais le chef du gouvernement amé-
ricain ne désespère pas du succès. Il
en a donné dans son discours une for-
mule simple : « les bases du succès,
sont faciles à définir : c'est que cha-
cune des personnes qui participent à
cette réunion soit individuellement
loyale à l'esprit des Nations Unies et
se voue aux principes de leur charte ».

« Je puis vous faire cette promesse
solennelle , a ajouté le président, c'est
que les -représentants des Etats-Unis
s'efforceront d'observer cette loyauté et
de se vouer à ces principes ».

Macabre découverte
près de Saint-Ursanne

On a retrouvé mort sur la chaussée
un ouvrier de fabrique, M. Ernest
Schmid, célibataire , domicilié à Seleute,
qui travaillait dans une fabrique de St-
Ursanne. Sa bicyclette gisait à ses cô-
tés. On pense qu 'il a fait une chute en
rentrant de son travail.

Nos condoléances à sa famille.

En Argentine, l'armée tient tous les
leviers de commande

La C. G. T. est muette
BUENOS-AIRES, 21. — AFP. — La

situation politique reste fluide en Ar-
gentine où l'armée détient pratique-
ment tous les leviers de commande.
C'est là , sans doute, la conséquence
la plus inattendue de la rébellion d'une
fraction de la marine de guerre con-
tre le gouvernement du général Pe-
ron .

En effet , malgré son échec, cette ré-
bellion dont il est évident qu'elle visait
à instaurer un régime militaire, n'en
a pas moins déterminé une situation
nouvelle en Argentine.

La Confédération générale du Tra-
vail qui , au lendemain de la sédition
militaire de 1951, avait fait beaucoup
parler d'elle, observe aujourd'hui une
passivité absolue, ainsi que le parti
peroniste. Le ton de la presse a nette-
ment changé , les attaques contre le
clergé ont cessé.

vers un remaniement
ministériel

Il est certes difficile sinon impossible
de percer le secret qui enveloppe encore
les projets du gouvernement. On parle
d'un remaniement ministériel proba-
ble et d'une réorganisation sinon même
d'une suppression du secrétariat à la
presse et diffusion, qui est l'organisme
dépendant directement de la prési-
dence de la nation. Le président Peron
n'a pas quitté sa résidence depuis sa-
medi après-midi, lorsqu'il prononça un
discours au siège de la CGT. Mais il
présidera aujourd'hui mardi un Conseil
des ministres.

Prévisions du temps
Aujourd'hui ciel variable, par mo-

ments averses ou orages. Mercredi
temps nuageux à beau , température en
hausse.

On n'a pas rappelé,
comme de coutume,

la mémoire d'Eva Peron
BUENOS AIRES, 21. — Reuter. — La

radio nationale de l'Argentine n'a pas
diffusé lundi soir sa traditionnelle
émission à la mémoire d'Eva Peron. Les
auditeurs considèrent cette innovation
comme un signe évident d'une trans-
formation du régime.

En tant que femme du président Pe-
ron , Eva était la conductrice spiri-
tuelle de la Confédération générale du
travail et, depuis sa mort, son nom est
glorifié pour raison d'Etat. En avril ,
Peron a posé la première pierre d'un
tombeau gigantesque destiné à conte-
nir le corps d'Eva dans un cercueil
d'argent.

Mesures de précautions
autour du palais
gouvernemental

BUENOS AIRES, 21. — AFP. — Des
mesures de précaution ont été prises
aux abords du palais du gouvernement
et du ministère de l'armée. Des canons
antiaériens et des mitrailleuses ont été
disposés autour du ministère où siège
le commandement des forces armées.
Un détachement de troupes stationne
à proximité.

Le général Lucero se refuse
à tout commentaire

BUENOS-AIRES, 21. — Reuter — Le
général Franklin Lucero, ministre de
la guerre, annonce dans un commu-
niqué que les rumeurs selon lesquelles
il existerait « un conflit entre les trois
forces armées et entre celles-ci et le
gouvernement sont à tel point ridi-
cules qu'elles ne méritent aucun com-
mentaire ».

Le gênerai ajoute que le croiseur
« Pueyrredon », qui était aux mains
des rebelles, « n'est plus récupérable »,

Dernière iioisre
Les quatre ministres

des affaires étrangères
se sont mis d'accord en vue
de la Conférence de Genève

SAN FRANCISCO, 21. — Reuter -
Les ministres des affaires étrangères
des quatre grandes puissances se sont
réunis lundi soir , afin de préparer la
rencontre de leurs chefs de gouverne-
ment qui aura lieu à Genève le 18 juil-
let.

MM. MacMillan , Dulles et Pinay, qui
dînèrent avec leur collègue soviétique ,
ont soumis à M. Molotov, un « nou-
veau » plan des puissances occiden-
tales sur la procédure à suivre 1ers
de la conférence de Genève à l'échelon
suprême. *

Ce plan de procédure , non conven-
tionnel , prévoit que le président Eisen-
hower, le maréchal Boulganine , sir An-
thony Eden et le président Faure com-
menceront immédiatement de débat-
tre quatre questions relatives à la ten-
sion internationale, sans préalablement
établir d'ordre du jour.

Mardi , les ministres des affaires
étrangères de Grande-Bretagne, de
France, des Etats-Unis et de l'Union
soviétique ont poursuivi leur discussion
dans la matinée. Un porte-parole des
puissances occidentales a annoncé que
M. Molotov avait déclaré ne pas avoir
eu le temps jusqu 'ici d'étudier les pro-
positions «traduites». Il ne semble tou-
tefois pas qu 'elles contiennent quelque
chose avec quoi il ne puisse pas se dé-
clarer d'accord.

TOKIO , 21. — AFP. — Des mon-
tres de fabrication suisse, lancées
d'un hélicoptère, ont continué à
marcher avec précision après avoir
rebondi sur le sol, apprend-on au-
jourd 'hui à Tokio.

Cette démonstration a été faite
récemment dans un but publici-
taire au-dessus d'une artère ani-
mée d'Osaka par une maison suis-
se et un magasin japonais. Trois
montres, auxquelles on avait at-
taché des rubans de couleur , ont
été lancées d'une trentaine de mè-
tres de hauteur en présence d'une
grande foule. Deux d'entre elles
seulement ont été récupérées. La
troisième demeure introuvable. On
pense qu 'un spectateur s'en est em-
paré... à titre de souvenir.

Une étonnante démonstration
faite à Osaka prouve que tes
montres suisses sont aussi

solides que précises

PARIS, 21. — AFP — Le Conseil des
ministres a décidé de maintenir l'inter-
diction des compétitions automobiles
jusqu'à l'élaboration d'une nouvelle ré-
glementation tendant à assurer notam-
ment la sécurité du public.

Les compétitions automobiles
restent interdites en France


